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Whitehors* General 
Hôpital général de tWhi

Thomson Centre
Centre Thomson

(Whitehorse)- Le système 
de santé du territoire yukon- 
nais connaît des temps diffi­
ciles. C'est le cri d'alarme 
que plusieurs médecins ont 
lancé au ministre de la Santé, 
Don Roberts, la semaine 
dernière.

Le tableau du système de 
santé du territoire est inquié­
tant autant dans les commu­
nautés que dans l'enceinte 
de la capitale yukonnaise.

À Watson Lake, la situation 
n'a cessé de se détériorer 
au cours des dernières vingt- 
quatre années et à Faro ce 
n'est pas plus rose : à la fin 
du mois de juin, le Dr Richard 
Fast prendra sa retraite.
Cette retraite affectera 
quelque 1 200 personnes 
qui se retrouveront sans 
médecin.
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Une pénurie de médecins au Yukon
(Suite) Trois médecins ont 

quitté le service médical de 
Whitehorse ces derniers mois. 
Plusieurs de leurs patients sont 
toujours à la recherche de pro­
fessionnels de la santé prêts à 
prendre de nouvelles person­
nes. Mais c’est une denrée rare 
par les temps qui courent.

Présentement à l’hôpital 
général de Whitehorse trois 
psychologues, deux infirmières 
spécialisées en maladies men­
tales et l’unique pédiatre du 
territoire quitteront le Yukon 
cet été alors que cinq anesthé­
sistes envisagent d’en faire 
autant.

Malgré cette situation in­
quiétante le ministre de la 
Santé Don Roberts est opti­
miste. Il a souligné que cet 
exode n’était qu’une coïnci­
dence et qu’il était confiant de 
pouvoir remplacer tout le per­
sonnel d’ici septembre pro­
chain.

On pourrait croire que les 
services en français seront éga­

lement affectés par cet exode. 
Ce ne serait pourtant pas le cas 
selon Luc Laferté, coordonna­
teur du programme des servi­
ces en français de l’hôpital gé­
néral de Whitehorse.

« Le territoire n ’a pas 
perdu de médecin bilingue et 
très peu d’infirmières bilingues. 
A l’hôpital les services en fran­
çais n’ont donc pas été affectés 
pour l’instant, a souligné Luc 
Laferté. La politique d’embau- 
che de l’hôpital favorise les 
candidats qui sont bilingues. 
Ainsi, à deux candidats égaux 
pour un poste, l’hôpital doit 
embaucher la personne qui est 
bilingue. Mais le recrutement 
du personnel comme partout 
au pays est difficile. »

Les services en français à 
l’hôpital général de Whitehorse 
équivalent à quatre médecins 
bilingues sur une trentaine au 
total ainsi qu’à une vingtaine 
de membres du personnel (in­
firmières, réceptionnistes ...) 
sur 300. A cette équation

s’ajoutent deux employés à 
temps partiel qui assurent des 
services en français 5 jours sur 
sept, 12 heures par jour. Il y a 
quelques années l’hôpital avait 
invité un représentant de la 
communauté francophone à 
siéger au conseil d’administra­
tion de l’hôpital. Malheureu­
sement lorsque cette personne 
a quitté le territoire, cette in­
vitation auprès de la commu­
nauté n’a pas été renouvelée.

Malgré tout une pénurie 
de médecins pourrait à court 
et à long terme affecter sensi­
blement les services en français 
qui ne sont nullement proté­
gés par les paliers gouverne­
mentaux fédéral et territorial. 
Un système qui rend la com­
munauté franco-yukonnaise 
« à risque » puisqu’elle a ac­
cès à très peu d’outils pour as­
surer une meilleure santé et un 
meilleur bien-être.

«Nous devons nous assu­
rer que des mécanismes au ni­
veau de la prestation des ser-

Bonjour à tous ,
Il y a un an, 27 élè­

ves du Collège Ronsard accom­
pagnés de 6 adultes partaient 
à la découverte du Yukon .

Ce séjour fut pour nous 
tous une grande aventure qui 
marquera définitivement les 
esprits et les cœurs .

Que cet «anniversaire» 
soit l’occasion, en mon nom 
propre et au nom de l’Associa­
tion Poitou-Yukon de remercier 
tous ceux qu i, à des degrés di­
vers ont participé à la réussite 
de cette fantastique expérience.

Il en reste de grands sou­
venirs mais aussi des images

que nous allons éditer en CD- 
Rom et en vidéo .

Vous trouverez, joint à ce 
message, une photo qui re­
groupe tous les jumeaux, à 
Long Lake, la veille de notre 
départ du Yukon .

La fin d ’un prem ier 
échange ....

A la prochaine ,
Francis MAYET 
Nouaillé FRANCE

. . Photo : Francis Mayet
Les participants de l’échange Poitou-Yukon, il y a un an à Long Lake.

vices en santé au territoire 
soient en place, soutient Jeanne 
Beaudoin directrice générale de 
l’Association franco-yukonnaise. Il 
faut éviter que le domaine de 
la santé soit assimilateur. On 
peut alors se demander jusqu’à 
quel point cet exode va affec­
ter nos démarches et les servi­
ces desservis à la communauté 
francophone.»

Concernant la question de 
la pénurie de médecins et les 
services en français, M. Roberts 
admet que dans un tel contexte 
de recrutement de profession­
nels de la santé, il sera difficile 
pour le gouvernement territo­

rial de répondre aux buts pour­
suivis par la com m unauté 
franco-yukonnaise. Il affirme 
toutefois que son ministère 
veillera à maintenir des rap­
ports étroits avec le Bureau des 
services en français de façon à 
pouvoir mieux travailler à la 
fourniture de santé en français.

Rappelons que lors des 
étapes de dévolution des pou­
voirs du gouvernement fédéral 
au gouvernement territorial, en 
1993 et 1996, les clauses pro­
tégeant les Franco-Yukonnais 
n’ont pas survécu au transfert; 
elles ont disparu en cours de 
route. Depuis, les deux paliers 
gouvernementaux se renvoient 
la balle «francophone des ser­
vices en français».

La magie du jeu
Les employés de La garde­

rie du petit cheval blanc auront 
l’occasion de parfaire leurs 
connaissances dans le domaine 
de la petite enfance les 25, 26 
et 27 mai prochains.

M. Richard Moisan, en­
seignant en éducation en ser­
vice de garde au cégep de Sher­
brooke au Québec, viendra 
donner un atelier intitulé « 
Jouer c’est magique».

«En 1986, lorsque j’ai dé­
buté dans ce milieu, nous avi­
ons une soixantaine d’élèves. 
M aintenant nous en avons 
120. La demande est très 
grande, » explique M. Moisan.

Ce programme éducatif 
est très utilisé au Québec dans 
le domaine de la petite enfance.

La directrice de la garde­
rie Isabelle Salesse se dit très 
heureuse de cette occasion 
«C’est important de pouvoir 
offrir de la formation aux em­
ployées. Nous l’avons fait l’an­
née dernière avec Marie Ca­
ron. Nous sommes heureux de 
pouvoir le faire à nouveau».

Le ministère du Patri­
moine canadien et le Bureau du 
Québec à Vancouver ont ac­
cordé leur aide financière au 
projet.

H uit personnes tra ­
vaillent présentement à la gar-

Richard Moisan

derie. Elles sont toutes inscri­
tes à la fin de semaine de for­
mation.

La garderie qui compte 
29 places, accueille 32 en­
fants. Certains sont à temps 
partiel et il existe une liste d’at­
tente déjà pleine.

M,ne Salesse explique que 
l’établissement espère être 
bientôt en mesure d’accueillir 
une dizaine d’enfants de plus. 
«Nous examinons présente­
ment les possibilités d’agran­
dissement et nous aimerions 
que les travaux commencent 
aussi tôt que cet été».
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OÙ L'ON DISCUTE DE RICHESSE ET
D'IMMIGRATION

L’histoire du territoire est 
marquée davantage par de 
grands départs que par de

grandes arrivées. 
Au cours des der­
nières années, le 

--------- Yukon a vu sa po­
pulation d’orignaux augmen­
ter et sa population humaine 
diminuer! Des cyniques pour­

ront vous dire que peu leur en 
chaut mais une saignée hu­
maine, ce n’est jamais de bon 
augure.

Dans ce contexte, l’immi­
gration pourrait devenir une 
réponse à nos préoccupations 

d ém o g ra p h i­
ques. Le Yukon 
ne reçoit pas 
beaucoup d’im­
migrants mais 
cette situation 
pourrait chan­
ger. Le te r r i­
toire vient tout 
juste de signer 
une en ten te  
avec O ttaw a 
pour avoir son 
mot à dire en 
matière d’immi­
gration . Ap­
plaudissons ce 
début fort loua­
ble d’entraide et 
de coopération. 
Ainsi le niveau 
fédéral con ti­
nuera de déter­
miner les politi­
ques nationales, 
les plans d’ad­
mission et de sé­
lection et le 
Yukon tentera 
d ’a ttire r des 
gens.... de quel­
que façon que 
ce soit!

L’immigra­
tion c’est une fa­
çon de revivifier 
une société en

Cécile Girard 
Adjointe :
Marie-Hélène Comeau 
Correspondant national : 
Yves Lusignan 
Correspondantes locales :
Nicole Lacroix, Nadine Landry

Comité du journal :
Didier Delahaye 
Danièle Rémillard 
Angélique Bernard 
Eve Camolli Léo Martel 
Marie-Hélène Comeau 
Cécile Girard

invitant la richesse sous tou­
tes ses formes. Le tissu social 
canadien est composé de dif­
férentes fibres et leurs cou­
leurs autant que leur nature as­
surent sa solidité. Les immi­
grants apportent avec eux leur 
langue et leur culture et sur­
tout leur désir intense de de­
venir Canadiens.

Ceci doit être dit dans 
des campagnes de sensibilisa­
tion culturelle s’adressant au 
grand public et aux fonction­
naires, de tous les niveaux. Le 
racisme est un microbe surpre­
nant. Il surgit ici et là souvent 
en des lieux publics où sa pré­
sence empoisonne l’atmos­
phère. Informer et éduquer 
les gens est la meilleure façon 
de renforcir leur système im­
munitaire.

Par ailleurs, la décision 
d’Ottawa d’amender la loi sur 
l’immigration afin d’aider aux 
communautés minoritaires de 
langue officielle est de bon 
augure. Les communautés 
francophones pourront béné­
ficier de politiques de sélec­
tion plus avantageuses en ma­
tière d’immigration. Peut-on 
rêver qu’un jour l’immigration 
assure le renouvellement dé­
mographique des communau­
tés minoritaires par l’entre­
mise de processus de sélection 
et d’établissement des immi­
grants?

Ces modifications à la loi 
sont dûes en grande partie au 
travail acharné de la commis­
saire aux langues officielles

M,ne Dyane Adam, que nous 
saluons ici bien bas.

Les communautés de lan­
gues officielles ont à combat­
tre la dénatalité comme tout 
le monde au pays mais elles 
sont aussi aux prises avec un 
mal insinueux qui les mine, 
l’assimilation.

La Franco-Yukonnie était 
à ce jour, la seule communauté 
minoritaire de langue officielle 
à avoir vaincu l’assimilation. 
Mais pouvons-nous nous as­
seoir sur nos lauriers avec une 
aussi petite population? Un 
peu plus d ’un millier de per­
sonnes selon le dernier recen­
sement. Il est heureux que le 
temps des grandes épidémies 
soit révolu : la grippe espa­
gnole n’aurait fait qu’une bou­
chée de nos âmes!

Ceci, nous en avons bien 
conscience. C’est pourquoi au 
cours des ans, nous avons tous 
et toutes joué le rôle d’agent 
de recrutement pour l’immi­
gration francophone au terri­
toire! Fonctionnaires bénévo­
les, nous avons dit à des visi­
teurs sympathiques : «Vous 
aimeriez ça ici : le ciel est vaste 
et nous avons une belle école», 
et plusieurs sont revenus. Ici, 
le tourisme est souvent la pre­
mière étape du processus d’im­
migration. Plusieurs person­
nes ayant décidé d’immigrer 
en terre boréale sont d’abord 
venues, poussées par un vent 
de printemps.

C.P. 5205, Whitehorse,
Yukon Y1A4Z1 

Téléphone : (867) 667-2931 
Télécopieur : (867) 667-2932 

Courriel : auroreb@yknet.yk.ca 
Site web : www.franco.ca./afy/aurore
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Offre d’emploi

îs  Essenti£//ei' recherchent une 
conseillère pour leur service d ’écoute, 
candidate idéale possède de l’expérience 

en intervention et en counselling 
est un emploi à 10 heures par semaine. 

Renseignements, 668-2636.

Photo de Nathalie Emond

Vivre ensemble en harmonie dans le 
respect de tous et de toutes n’est pas un 
rêve mais une réalité qu’il faut nourrir et 
partager.

Living together in harmony and the 
respect of ail is not a dream but a reality 
that needs to be nurtured and shared.

La communauté franco- 
yukonnaise souhaite la 
bienvenue aux délégués et 
invités de la Conférence sur 
les droits de la personne, 
«Sous le même ciel», 
du 27 au 29 mai 2001.

Bonne chance à tous les 
participants de 
«L A LUTTE CONTRE LE 
RACISME, ÇA MARCHE!»,

dimanche 3 juin à 10 h 30 
au parc Rotary Peace
à Whitehorse.

The French-speaking 
community of the Yukon 
welcomes ail delegates and 
guests of the Conférence on 
Human Rights,
«Under one Sky»,
May 27-29, 2001.

Best of luck to ail participants 
of «MOVING TO END RACISM»,
Sunday, June 3 at 10:30 a.m. 
a* Rotary Peace Park
in Whitehorse.

-OFA

association 9  ( 
des Partenaires 

de l 'é c o le  française

Dion en
Genève

Nicole 
de

La communauté franco- 
yukonnaise est représentée à 
une pré-conférence sur le ra­
cisme qui a lieu du 21 mai au 
1er juin, à Genève en Suisse.

Nicole Dion, une résidente 
de Whitehorse, y assiste en tant 
que vice-présidente de l’Asso­
ciation franco-yukonnaise.

Vingt-huit organisations 
non gouvernementales (ONG), 
représentant les autochtones, 
les m inorités raciales et 
ethnoculturelles, les femmes, 
les jeunes ainsi que les regrou­
pements religieux ou commu­
nautaires participent à l’événe­
ment. «C’est une réunion de 
préparation pour la grande 
conférence de l’Organisation 
des Nations Unies contre le 
racisme qui aura lieu cet été à 
Durban en Afrique du Sud», ex­
plique Mme Dion, du Palais des 
Nations à Genève.

«La matinée du dimanche 
a été consacrée à la logistique 
et à de l’information générale 
sur notre rôle.

«Dimanche après-midi, 
nous avons rencontré la délé­
gation canadienne et pris con­
naissance du rôle et de la posi­
tion du Canada dans la lutte 
contre le racisme. Le Canada 
s’oppose toujours à l’inclusion 
dans le docum ent du p ro ­
gramme d’actions, à un volet de 
compensation pour les victimes 
qui ont souffert de racisme et 
de discrimination. Les Etats-

Nicole Dion
Unis ainsi que quelques autres 
pays partagent cette opinion», 
explique la vice-présidente.

Les pays participants tra­
vaillent sur deux documents : 
une grande déclaration de prin­
cipes et un programme d’ac­
tions.

«On nous a prévenus que 
les délibérations sont très len­
tes. Ces deux documents mis 
ensemble comprennent des 
milliers de paragraphes réunis 
en une centaine de pages. Jus­
qu’à maintenant, ils n’en sont 
qu’au troisième paragraphe!

«Il faut avouer que jus­
qu’ici ils dépensent leurs éner­
gies sur 6 organismes non gou­
vernementaux dont les de­
mandes d’accréditation ont été

< £ fm
Association w 

des partenaires  
de l 'é c o l e  frança ise O FFR E D'EMPLOI

L'Association des partenaires de l'école française (APEF) est à la recherche
d'un.e chef de camp

pour les camps de jour et de plein air. Cette personne sera responsable entre 
autres de:

• la sécurité et à la bonne entente des enfants
• les inscriptions et la promotion du camp
• la thématique et les activités spéciales
• la coordination du travail des animateurs 

Compétences et qualités requises
• Dynamisme, initiative et amour des enfants
• Expérience de la vie de camp
• Jugement, leadership et diplomatie
• Bon sens de l'organisation et bilinguisme français-anglais

Salaire: 10 $ de l'heure

Durée du contrat : du 30 mai au 24 août 2001 à raison de 40 h / semaine 

Faire parvenir son curriculum vitae d’ici le 29 mai à :
302 rue Strickland, Whitehorse (Yukon) Y1A 5K2 
Télécopieur: (867)668-3511 Courriel: apef@yknet.yk.ca

Note : Nous sommes également à la recherche d’animateurs francophones pour 
les camps d’été.

direct
rejetées par leur gouverne­
ment. Ces organismes, on le 
devine facilement, viennent de 
la Chine, du Tibet, du Népal, 
de l’Inde, etc..

«Lorsque j’ai quitté la salle 
de plénière, ils étaient toujours 
en train de parler de ces ONG. 
Ils devront peut-être passer à 
un vote mais ils essaient 
d’abord d’arriver à un compro­
mis. C’est d’ailleurs ce qu’ils 
doivent faire avec tout le do­
cument de travail...des com­
promis. Cuba, l’Afrique et le 
bloc de l’Est s’opposent à ces 
ONG disant qu’ils n’ont pas 
assez d’information.

«Lorsque les négociations 
ont repris à 19 h (jusqu'à 21 h) 
on a continué à discuter du 
troisième paragraphe! On sent 
qu'il n'y a aucune coopération 
entre les différents groupes. Fi­
nalement, la présidente d'as­
semblée a arrêté les discussions 
en annonçant que le bureau de 
l’ONU se réunirait sous peu 
pour décider d'une méthode de 
travail pour satisfaire tout ce 
beau monde.

«Jusqu'à maintenant on a 
l'impression d'être dans une 
cour d'école primaire sans sur­
veillance. C’est un peu ridi­
cule. Je dois avouer que je suis 
déçue de la tournure des évè­
nements. Je ne peux pas croire 
qu'à un niveau de négociations 
aussi haut, ce soit aussi 
cahotique. Le niveau d'orga­
nisation des Nations Unies à 
Genève n'est pas un exemple 
non plus.

C’est une expérience dif­
férente que d’être le témoin 
de toutes ces manipulations po­
litiques. On peut vraiment voir 
les jeux qui se font en coulisse 
et les alliances qui se forment 
sur tel ou tel sujet», précise M'"e 
Dion.

Rappelons que les quatre 
grands objectifs de la confé­
rence qui aura lieu en Afrique 
du Sud sont les suivants : exa­
miner tous les facteurs menant 
au racisme et à la discrimina­
tion raciale; examiner les pro­
grès de la lutte au racisme; 
mieux faire connaître le pro­
blème qu’est le racisme; et re­
commander des mesures pour 
combattre toute forme de ra­
cisme.

Vêécile/ ^t/uvu//

mailto:apef@yknet.yk.ca
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L'expérience parlementaire de quatre 
jeunes Yukonnais

Notre histoire commença 
un beau jour d’hiver où le ciel 
était très bleu. Puis il y eut les 
nuages, le soleil encore, le vent 
du Nord-Est, la chaleur pré­
coce et la gadoue d’une fin 
d’hiver apportant l’espoir d’un 
nouveau printemps. Enfin ! 
Voici les conditions atmosphé­
riques intérieures de chacun 
d’entre nous avant notre envol 
vers cette idylle de la capitale 
fédérale, Ottawa.

Bref, le jeudi matin 10 mai 
dernier, deux heures et demi 
avant le départ de notre oiseau 
à réaction, par crainte de se 
perdre à l’aéropo rt de 
Whitehorse, Stéphanie Burchell 
étant déjà à se faire dorloter au 
soleil dans les verdures de To­
ron to , Dom inique Pépin- 
Filion, Emilie Paquin et Marc 
Lessard ferraillaient déjà ar­
demment à grands coups de 
rhétorique sur les questions 
suivantes. Sommes-nous libres? 
Qu’est-ce qu’une identité ? 
Qu’est-ce que la francophonie? 
Qu’est-ce que le multi-cultura- 
lisme canadien? etc. Il y a de 
ces lieux où l'humanité ne peut 
pas nous résister, comme  
autour d'un petit déjeuner et 
d'un bon café.

11 h 30, enfin dans 
l’avion! Une petite halte à Van­
couver, et un atterrissage en 
douceur vers 22h30 à Ottawa. 
Philippe, un des organisateurs 
du parlem ent jeunesse, les 
traits tirés, nous attendait avec 
gentillesse. Puis l’inévitable, un 
choc climatique ! Les gens se 
promenaient en sandales, en 
jupette et en bermuda. Imagi­
nez, Marc avait encore son fou­
lard au cou !!! Après, on a 
réussi l’impossible. Dans une 
petite camionnette on a pu en­
tasser, sous le regard suspicieux 
de Dominique, la maison mo­
bile d’Emilie, le vélo à Marc, 
les bagages de tout le monde 
et sept passagers. Ouf !!! En­
suite, nous nous sommes diri­
gés vers l’hôtel pour nous ins­
crire à l’activité, prendre pos­
session de nos chambres, lire 
et débroussailler la documen­
tation reçue sur le tard (une 
petite lacune de cette organi­
sation) autour d’un petit porto 
et auprès de gens un peu 
bourrés.. .Une courte nuit nous 
attendait. Il fallait pourtant être

prêt à partir pour 8 h le lende­
main matin.

Vendredi, les yeux fati­
gués, on a eu droit à un déjeu­
ner minceur avant de faire une 
visite express du Parlement. 
Vite, vite, vite ! On tourne.. .Le 
groupe fut séparé en deux 
pour que les gens de l’opposi­
tion se rencontrent dans un 
coin tout comme les jeunes du 
gouvernement dans une autre 
salle. Par la suite, ce fut notre 
entrée au Sénat où le jeu a vrai­
ment commencé. Disons que 
la première journée fut longue 
et éprouvante par instant. Une 
chose est sûre, ce n’est pas évi­
dent de suivre les procédures, 
« les salutations au président 
et à la reine Victoria en sor­
tant et en rentrant dans le sé­
nat », « attacher son veston 
lorsque l’on parle en cham­
bre », « monsieur le prési­
dent », « parler à la troisième 
personne », « les appels aux 
règlements », « les questions 
de privilège », « les amende­
ments », « comment commu­
niquer entre nous en cham­
bre », etc., et surtout jouer le 
jeu parlementaire. Certains 
avaient beaucoup d’expérience 
parlementaire. Nous avons 
même rencontré une personne 
qui participait pour une sep­
tième fois à un événement de 
la sorte. Certains se prenaient 
vraim ent trop au sérieux. 
D’autres, au contraire, jouaient 
les bouffons, et certains étaient 
tout simplement désintéressés.

Après un bon mal de tête 
pour notre délégation, on 
constatait malheureusement 
que la chambre des Commu­
nes n’est pas la place pour dis­
cuter des vraies affaires. Pour 
se reposer et recharger les bat­
teries, nous sommes allés man­
ger un très bon souper et nous 
divertir brusquement dans la 
cacophonie aliénante du ca­
sino d’Ottaw a. Une autre 
courte nuit nous attendait.

Samedi, devant une 
autre diète matinale, les dépu­
tés Dominique et Marc ont 
pris la situation en mains. Ils 
se sont aéré les poumons en 
allant manger un petit déjeu­
ner plus consistant et surtout 
pour boire un bon café au lait. 
Après ce plein d’énergie vitale, 
nos deux députés ont continué

Photo soumise par les participants
Marc Lessard , Ém ilie Paquin, Dominique Pépin-Filion et 
Stéphanie Burchell à Ottaw a.

leurs élans au Sénat. Avec midi s’est avéré beaucoup plus 
Stéphanie, nous nous sommes intéressant que le précédent, 
enrôlés dans le processus des L’après-midi, par contre, s’est 
débats parlementaires, tandis alourdi un peu...On a quand 
qu’Emilie, de l’autre côté de la même réussi à passer à travers 
chambre, écoutait activement les quatre projets de lois qu’on 
les discussions. Ainsi, l’avant- nous avait demandé de débat­

tre en chambre.
Dimanche, la même rou­

tine matinale fut respectée. 
Notre expérience tirait à sa fin. 
Il ne restait plus qu’à retour­
ner au Parlement afin de voter 
le prochain cabinet. A i l  h 30, 
tout le beau monde était de 
retour à l’hôtel pour fermer ses 
bagages et pour se faire les sa­
lutations d’usage. Les quatre 
députés du Yukon se sont em­
brassés et serré les pinces avant 
de partir chacun de leur côté.

En gros, voici le cycle de 
notre petite aventure à Ottawa. 
L’expérience parfois oiseuse a 
valu la peine d’être vécue. 
Nous encourageons donc tous 
les jeunes Yukonnais à partici­
per à ce genre d’événement 
pour une raison très simple: ça 
«déniaise» quelqu’un !

Au plaisir
Vos quatre lurons, dignes 

représentants du Yukon.

Des jeux et des
Durant la fin de semaine 

du 18 au 21 mai, 10 jeunes 
Yukonnais et deux accompa­
gnateurs ont volé et navigué à 
Victoria pour les 9e Jeux fran­
cophones de la Colombie-Bri­
tannique. Ces jeux qui don­
naient la chance à environ 120 
jeunes, de la Colombie-Britan­
nique et certains du Yukon, de 
compétitionner dans l’athlé­
tisme, le ballon-volant, le bad­
minton et l’improvisation.

Du Yukon, en badminton, 
il y avait 4 jeunes : Jean Paul 
Berrel, Jared Tuck, M arc 
Emond et Mathieu Langlois et 
leur entraîneur-accompagna­
teur Richard Malvasio. L’autre 
accom pagnateur, Stephen 
Ferguson agissait aussi comme 
entraîneur de l’équipe d’impro­
visation. Cette équipe était 
composée de : Marc-André 
Hamelin, Nicolas Herdes, Pa­
trick Hayes, Gabriel Guérin, 
Marie-Soleil Harvey et Marilyn 
Vaillancourt.

Tous les partic ipan ts 
étaient divisés et mélangés en 
4 groupes, soient Les Portes 
Rouges à Gauche, Les Fruits, 
Les Indécis ou Les Prédateurs.

A Victoria
On comprendra que ce sont les 
participants qui ont choisi eux- 
mêmes le nom de leur équipe!

Plusieurs jeunes ont aimé 
faire partie de différents grou­
pes. « Parce qu’il y avait 4 grou­
pes ça encourageait l’esprit 
d’équipe et des amitiés avec 
d’autres participants. J’espère 
y retourner l’année prochaine! 
» dit Mathieu Langlois, un par­
ticipant en badminton.

Deux notes décevantes 
ont toutefois assombri les Jeux. 
Il y avait trop de monde ins­
crit au badminton simple, alors 
certains ont perdu leur place et 
la finale d’improvisation n’a ja­
mais eu lieu par manque de

jeunes
temps. Mais cela laisse du 
temps pour s’améliorer pour 
l’année prochaine. Une chance 
que certains se sont inscrits à 
quelques compétitions en ath­
létisme même s’ils n’étaient pas 
entraînés pour cela!

Mais 10 jeunes franco­
phones ou francophiles du 
Yukon n’ont pas fait si mal car 
ils ont gagné environ 24 mé­
dailles en tout! L’année pro­
chaine sera différente car cer­
tains seront mieux préparés 
pour les compétitions d’athlé­
tisme! Félicitation à tous!

fAi<i tihjn- ' ( W i i f
Stagiaire à l’Aurore boréale

Pho to  : R ichard  M alvasioIl n ’y a  p a s  e u  de  f in a le  d ’im p ro v is a t io n
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L'année internationale des 
volontaires

Proclam ation
A l’occasion du café-ren­

contre des bénévoles de l’An­
née internationale des volon­
taires, l’association franco- 
vukonnaise proclamera le der­
nier vendredi du mois de mai, 
journée des bénévoles pour 
honorer ceux et celles qui œu­
vrent à l’épanouissement de la 
langue et de la culture françai­
ses au Yukon. La force de la

communauté franco-
yukonnaise repose sur l’enga­
gement des individus pour 
faire des idéaux de justice so­
ciale et de respect du statut des 
deux langues officielles, une 
réalité.

Rem erciem ents
Les volontaires permet­

tent à la francophonie 
d’œuvrer dans les huit secteurs

d’activité communautaire: 
la culture, le développe­
ment économique, l’édu­
cation, la politique, la pro­

motion des services en français, 
le financement et la gestion. La 
détermination des individus 
assure au Yukon francophone 
sa place dans les sphères d’ac­
tivités locales, d’être remarqué 
sur la scène nationale et de se 
faire connaître sur la scène in­
ternationale. L’AFY les remer­
cie et les félicite.

É ta ts  généraux
Pour les bénévoles, le 

Centre de la francophonie est 
le fleuron de l’an 2001. Le 
champ de l’engagement ne 
cesse de s’élargir. Les volontai­
res s’impliquent dans plus 
d’une dizaine d’organismes, de 
comités et de regroupements 
francophones. Comme le 
temps et la compétence des 
bénévoles sont cruciaux, 
l’heure est donc à la réflexion. 
En septembre 2001, la tenue 
des Etats généraux de la fran­
cophonie yukonnaise est donc 
envisagée. Une vaste consulta­
tion à l’échelle du Yukon sera 
entreprise. La communauté se

penchera sur son chemine­
ment, analysera les défis et 
orientera l’action des bénévo­
les pour maximiser les ressour­
ces humaines et financières de 
la communauté. Les Etats gé­
néraux seraient l’événement 
précurseur des célébrations du 
20e anniversaire de l’incorpo­
ration de l’AFY en 2002.

R e co n n a issan ce
Les visites officielles sont 

l’occasion de réaffirmer les 
fondements du pays et de la 
juridiction hôte. Les accom­
plissements, la culture et la 
contribution historique des 
communautés de langue offi­
cielle et des Premières nations 
sont mis en valeur. La diversité 
culturelle de chacune de ces 
communautés est présentée. 
Nous sommes honorés que 
depuis quelques années la pré­
sidence de l’organisme porte- 
parole de la communauté fran­
cophone du Yukon soit invitée 
aux réceptions officielles du 
gouvernement du Yukon. Ce­
pendant les protocoles cana­
dien et yukonnais doivent re­
connaître les efforts et les ta­
lents des individus qui agissent

C R T C

AUDIENCE DU CRTC
Le CRTC vous invite à participer à une audience publique à partir du 19 juin 
2001 à 9 h, au Centre de conférences, Portage IV, 140, Prom. du Portage, Hull 
(Qc), afin d’étudier ce qui suit : 27. L’ENSEMBLE DU CANADA. WORLD TE­
LEVISION NETWORK/LE RÉSEAU TÉLÉMONDE INC. demande à obtenir une 
licence afin d’exploiter un service national de télévision spécialisé offrant un 
service de nouvelles, d’affaires publiques, de film et divertissement en pro­
venance de partout dans le monde. La requérante propose deux signaux 
indépendants, le premier, anglais et le second, français. Pour plus d’informations 
et pour connaître les localités où examiner la demande, veuillez consulter l’avis 
d’audience publique. Si vous voulez appuyer ou vous opposer à une demande, 
vous pouvez écrire à la Secrétaire générale, CRTC, Ottawa (Ont.) K1A ON2. 
Vous pouvez également soumettre votre intervention par fax au (819) 994-0218 
ou par courriel au : procedure@crtc.gc.ca. Vos commentaires doivent être reçus 
par le CRTC au plus tard le 30 mai 2001 et DOIVENT inclure la preuve qu’une 
copie a été envoyée au requérant. Pour plus d’information : 1-877-249-CRTC 
(sans frais) ou Internet : http://www.crtc.gc.ca. Document de référence : Avis 
d’audience publique CRTC 2001-5-1 et 2001-5.

I d l b l  Conseil de la radiodiffusion et des Canadian Radio-Television and 
I t I  télécommunications canadiennes Télécommunications Commission
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Photo : Yann Herry

Les bénévoles de la première heure de l’A FY à l'ouverture du Centre de la francophonie en 2001: Raymond 
Charbonneau, président 1983, Thérèse Nantel, secrétaire 1980, Yann Herry, vice- président 1983, Alma Castonguay, 
1979 et ... Ém ilie Tremblay 1894.

dans l’ombre des officiels. Les 
jeunes, les aînés et les bénévo­
les francophones ont été ab­
sents des délégations “commu­
nautaires” qui ont rencontré à 
la mairie, Son Altesse Royale, 
le Prince de Galles, en avril 
2001 ou Son Excellence, la 
Gouverneure générale du Ca­
nada, en mars 2000. Les artis­
tes francophones yukonnais 
ont été absents des représenta­
tions culturelles. Cependant les 
contrats et les ententes pour 
l’organisation stipulaient que 
les événements devaient reflé­
ter la collectivité yukonnaise. Il 
y a des artistes et des volontai­
res francophones au Yukon. 
Converser en français avec l’hé­
ritier de la Couronne cana­
dienne et les représentants du 
gouvernement, valorise la cul­
ture et la langue française 
auprès de nos jeunes; nos pion­
niers et pionnières francopho­
nes auraient été honorés. Nous 
souhaitons vivement que la 
francophonie soit consultée 
lors de l’organisation des évé­
nements officiels.

V is ite s  o ffic ie lles
En ce printemps 2001, les 

visites de dignitaires se succè­
dent au Yukon. Le 23 mai, 19 
nouveaux citoyens ont été as­
sermentés en présence de la mi­
nistre de l’Immigration et de la 
citoyenneté, l’honorable Elinor 
Caplan. Le 27 mai, le lieute­
nant-général Roméo Dailaire 
s’adressera à la conférence na­
tionale sur les Droits de la per­
sonne. Le 2 juin, les membres 
du comité d’évaluation de la 
candidature de W hitehorse 
pour les jeux du Canada de 
2007 seront reçus au Centre de 
la francophonie. Nous rece­
vrons la commissaire aux lan­
gues officielles, M'nc Dyane 
Adam, le 8 juin. L’ambassadeur 
de France, M. Denis Bauchard, 
visitera pour la première fois le 
Yukon lors de la tournée des 
ambassadeurs à la mi-juin. 
Nous serons heureux de leur 
souhaiter à tous la bienvenue 
au centre de la Francophonie 
du Yukon.

Président

mailto:procedure@crtc.gc.ca
http://www.crtc.gc.ca
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Des ponts en papier-journal et des œufs 
au beurre noir!

Le mardi 15 mai, à l’école 
Emilie-Tremblay, les jeunes de 
tous les niveaux ont pu parti­
ciper à la Journée de la tech­
nologie canadienne. Les clas­
ses étaient séparées en petits 
groupes. Chacun avait un mon­
tant limité de matériel et de 
temps, 30 minutes pour être 
plus précis, afin de construire 
un fameux machin technologi­
que.

Les classes de la mater­
nelle à la 3e année devaient

construire une 
tour avec des 
nouilles de spa­
ghetti et des gui­

mauves. Les classes de 4e et 
5e années devaient créer une 
bagnole avec une bouteille de 
boisson gazeuse.

Le défi des 6e et 7e années 
consistait à construire un pont 
avec seulement des papier jour­
naux et des cure-dents. Les 
classes de 8e, 9e et 10e années 
devaient construire une tour 
avec des pailles et des trombo­
nes pouvant supporter le poids 
d’un dictionnaire ... ou deux. 
Finalement les 11e et 12e année

devaient faire tomber un oeuf 
d’une hauteur de 2.5 mètres 
sans que ce dernier ne casse ou 
ne craque.

« J ’ai aimé cette intégra­
tion des matières comme la 
créativité de l’art visuel et le 
concept de la gravité », dit 
Jasmine Forget élève en 12e 
année.

« On n’a pas pu choisir les 
équipes mais c’était bien car on 
devait apprendre à travailler 
avec quelqu’un de différent 
que nos amis habituels», pour­
suit la jeune étudiante.

Plusieurs espèrent pouvoir 
continuer cette activité dans les

Photo : Marilyn Vaillancourt
Mélanie, Marc, Alex, Jean-Charles et Stephen s ’affairent à la construction de leur 
projet avec des pailles et des trombones.

LT GCmVTTTlTMT'hff ‘DU YUKON
r é p o n d  e n  f r a n ç a i s

aux demandes de renseignements sur les programmes 
et les services du gouvernement du Yukon.

Composez le 667-5811 ou 667-5812,
de l'extérieur de W hitehorse, le 1- 800- 661- 0408 .

Le service est o ffert de 8 h 30 à 17 h, du lundi au vendredi.

Édifice administratif principal 
du gouvernement du Yukon 

2071, Deuxième Avenue 
Whitehorse (Yukon) Y1A 2C6 Services gouvernementaux

années qui viennent car les élè­
ves, autant que les professeurs, 
ont aimé cette expérience. 
Kawina Robichaud, une élève 
de 11e année, explique : 
« C’était enrichissant et inté­
ressant car ça renforçait le tra­
vail d’équipe et la vie dans 
l’école ».

Jean-François Blouin, l’or­
ganisateur de cette fameuse 
activité, a aussi aimé l’expé­

rience car c’est différent d’une 
expo-science et moins exi­
geant.

« Ce n’était pas si mal au 
point de vue organisation. Tout 
a bien fonctionné et je dirais 
que c’était un succès ».

Tous semblent attendre 
déjà impatiemment à l’an pro­
chain.

l a  i/l/4ra<*n //

Stagiaire, Aurore boréale

• Les éfè'ves du cours de théâtre 
de l'école Émilie-Tremblay 

' vous invitent à un café-théâtre

QUAS/M0f>0
; Une pièçéde Marie-Renée Charest 
: selon l'œuvre Notre-Dame de Paris de Victor Hugo.

le  m ard i 29 m ai 2 0 0 1 , à 19 h 
à  l’é c o le  É m ilie -T rem b lay .

Adulte : 7 $
Étudiant : 4 $
(billets en vente au secrétariat de l’école ou à la porte le soir 
de la présentation)

Veuillez noter que ce spectacle ne s’adresse pas aux jeunes 
enfants.

d’Emilie invitent tous ceux et celles intéressés au développe­
ment des services en français pour les enfants de la naissance 
à 6 ans.

Cette soirée d’information et de discussions 
aura lieu le mardi 5 juin de 19 h à 21 h 30 
au Centre de la francophonie, 302 rue Strickland.

Le service d’interprétation simultanée sera disponible si la 
dem an d e  est fa ite  av an t le  v en d red i 1“  ju in .

Renseignem ents: P ierre Bourbeau au 633-4021.
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Concours littéraire du Grand Nord
Les œuvres gagnantes

demie, et les jours sui­
vants elles ont joué et 
joué de plus en plus.

Les gens du Nord qu’ils 
habitent au Nunavut, au terri­
toire du Nord-Ouest ou au 
Yukon partagent le goût de cé­
lébrer leur milieu par l’écriture. 
C’est pour appuyer leur démar­
che que l’Association franco- 
yukonnaise et l’Association 
franco-ténoise ont relancé 
pour une deuxième année con­
sécutive, le prix littéraire du 
Grand Nord. Le concours 
s’adressait aux jeunes et aux 
adultes. Une centaine de per­
sonnes ont participé et la moité 
des soumissions provenaient 
du Yukon.

Les gagnants ont partagé 
des prix de 50 S et de 100$

Voici les textes gagnants:

La magie d'hiver
Aliye Tuzlac
Yukon
Catégorie : 6-7 ans

Aliye Tuzlac

’a fait très longtemps,
quand le premier hiver est ar­
rivé. Une petite fille était en 
train de regarder la neige tom­
ber du ciel. La petite fille a 
dit : «Mais c’est de la magie, 
c’est la magie de l’hiver!» La 
petite fille est allée le dire à sa 
petite amie Lina ; elle lui a 
parlé de la magie. Elle a dit : 
«Viens donc jouer dehors avec 
moi...» Après, les deux amies 
ont harmonieusement joué. Le 
lendemain, elles ont joué de­
hors pendant deux heures et

La magie 
du Nord
Katherine Robinson 
T.N.-O.
Catégorie : 8-9 ans

Q ^ fé i

Le grizzly n'a 
pas d'ami
Félix Robitaille 
Yukon.
Catégorie : 10-11 ans

1 était une fois, très 
loin d’ici dans le Nord, cinq 
ours polaires : un bébé appelé 
Cocon, la grande sœur appe­
lée Flocon, le grand frère ap­
pelé Orage et les deux parents. 
Un jour Cocon va pour une 
promenade sur la glace... et 
tombe à travers. Dans l’eau, 
Cocon voit quelque chose bou­
ger. Il regarde plus fort et voit 
un phoque, puis il sort de l’eau. 
Cocon roule et joue dans la 
neige. Le phoque appelé Titi 
essaie de le copier mais il 
tombe sur Cocon et l’effraie. 
Titi n’est pas peureux. II dit : 
«Bonjour comment t’appelles- 
tu ?» Cocon est un peu effrayé 
mais il dit : «Mon nom est 
Cocon. Veux-tu être mon 
ami?» Titi dit : «Oui !» Les 
deux amis ont joué longtemps. 
Bientôt il commence à neiger 
fort, et plus fort encore. Co­
con et Titi voulaient retourner 
à la maison, mais il faisait trop 
noir et c’était dangereux. Co­
con dit : «On va faire un abri 
de neige comme ma mère me 
l’a appris.» Les deux amis tra­
vaillèrent très fort dans le bliz­
zard. Finalement, ils ont ter­
miné. Après quelques heures, 
Titi regarde dehors. Il fait noir 
mais le blizzard est fini. Titi se 
demande où est Cocon. Titi 
regarde partout, mais il ne le 
trouve pas. Peu après, il voit 
une petite fesse bouger au loin, 
il se rapproche et voit que c’est 
Cocon. Titi dit : «Cocon, 
qu’est-ce que tu fais ?» Cocon 
répond : «Je regarde les auro­
res boréales. Viens les regar­
der toi aussi.» Les deux co­
pains regardent les choses 
qu’ils appellent «la magie du 
Nord», pendant toute la soirée. 
Le lendemain matin ils retour­
nent à la maison.

T  M edicAlert
T  o  u  j o  u  r  s  l à
w w w . m e d i c a l e r t . c a

Pour plus d'information
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Félix Robitaille

Q % él était une fois un 
Grizzly qui était très malheu­
reux. Il n’avait aucun ami. Il 
se disait : «Pourquoi je n’ai pas 
d’amis ? J ’ai tout essayé ?» 
Mais ça c’est vrai, il a donné 
ses jouets à Monsieur Lapin, 
son vélo à Madame Tortue et 
son ballon à Monsieur Lynx...

Alors un jour, la famille 
Corbeau arriva à la forêt pour 
s’y installer. Ils ne restaient pas 
très loin de chez Grizzly.

Un beau jour d ’été le 
Grizzly alla à la mare, il arriva 
et il vit quelqu’un dans la mare. 
Mais qui était-ce? Il avança 
vers la mare et prit une voix 
surprise et dit : «Mais... mais 
qui es-tu ?»

Alors le Corbeau dit : 
«Bonjour toi ! Je suis le Cor­
beau, je suis nouveau dans la 
région. Je penses que tu restes 
près de chez moi ?»

Le Grizzly répondit : «Ah 
bonjour! Je suis Grizzly. Est- 
ce que tu t’es fait des amis de­
puis que tu es ici ?»

Alors le Corbeau dit : 
«Non, pas vraiment. J’ai été 
voir les gens mais ils trouvaient 
que je n’étais pas un animal de 
la forêt.»

Le Grizzly ajouta : «Moi 
je pense qu’ils ont peur de moi 
parce que les autres grizzlys 
sont féroces... Mais à bien y 
penser, nous semblons bien 
nous entendre nous deux ! 
Voudrais-tu venir à ma maison 
pour te baigner et t’amuser ?»

Le Corbeau était très con­
tent de s’être enfin trouvé un 
ami qui l’appréciait pour ce 
qu’il était. Alors il alla passer 
la journée à la maison de 
Grizzly et s’amusa bien.

Le lendemain matin il re­
vint et dit à Grizzly : «Vou­
drais-tu venir chez moi 
aujourd’hui ? Je pourrais te 
présenter à ma famille !»

Alors le Grizzly accepta 
avec joie, et le jour où l’école 
commença ils allèrent à l’école 
ensemble et demandèrent à 
l’enseignante s’ils étaient dans 
la même classe. L’enseignante 
répondit que oui et, depuis ce 
temps, ces deux-là sont les 
meilleurs amis du monde.

La magie
Chantal Emond
Yukon
Catégorie : 10-11 ans

Chantal Emond

Je peux voir tout au travers du 
monde.
Quelque chose avait fixé mon 
œil
C’était au Canada 
Au nord du Canada.
Ce sont les couleurs qui
m’avaient fixé l’œil
Il y a de belles températures
Il ne fait pas trop chaud
Ni trop froid pour vivre au
Yukon
Il y a des animaux sauvages 
Les ours, les corbeaux, les ori­
gnaux...
Moi,
Je veux vivre au Yukon
La beauté et la magie
De tout le Nord
Les fleurs en été
Sentent bon et leurs couleurs
aussi
La neige en hiver 
Est comme le vent qui souffle 
sur nos jambes 
Maintenant,
Tu sais que le Nord est magi­
que
Une des plus belles places pour 
vivre dans le monde 
C’est le Nord.

Magie du Nord
Shoshanna 
Canuel Kirkwood 
T.N.-O.
Catégorie : 10-11 ans

haque matin,
J’entends les oiseaux chanter, 
Je les vois voler 
Au courant du vent.
Dans ma fenêtre,
Dehors,
Mes chiens jappent,
Ils jouent dans la neige,
Le Soleil brille sur eux 
Et la chaleur leur tombe des­
sus
Quand je sors de mon lit 
Je sens comme des anges qui 
me lèvent
Je suis levée jusqu’au ciel 
Je n’avais pas froid 
Lorsque le Soleil était là 
Les anges m’apportent très 
haut dans le ciel 
Ils m’ont emportée au PARA­
DIS.

1 était une fois un 
petit garçon qui s’appelait 
Max. Il vivait au nord avec sa 
famille. Mais un jour ses pa­
rents sont morts, donc il démé­
nagea avec son grand-père. Ils 
avaient beaucoup de plaisir 
ensemble. Un jour son grand- 
père voulait aller camper dans 
un igloo. Max n’était pas sûr 
si son grand-père était assez 
jeune pour ce genre de chose. 
Mais, son grand-père disait que 
oui, il était assez jeune pour 
faire ces choses.

Ils partiren t dans leur 
aventure.

Ils commencèrent à cons­
truire l’igloo au milieu de la 
forêt. Deux heures plus tard, 
le grand-père de Max eut une 
crise cardiaque. M a x  ne savait 
pas quoi faire. Il pensa à ce 
qu’il devait faire et décida qu’il 
devait aller trouver de l’aide. 
Il prit toutes ses choses et son 
grand-père. Il commença à 
marcher. Il marchait dans la

(suite page suivante)
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«tu pénètres mes silences 
dépossédant V hiver de mon visage»
neige profonde et froide.

Cinq heures plus tard, 
Max était fatigué, mais il en­
tendit une voix derrière lui. Il 
se tourna. C’était une femme, 
mais un genre de fantôme. La 
madame dit que son nom était 
la Reine du Nord, qu’elle aidait 
les gens s’ils avaient des pro­
blèmes. Max lui dit qu’il avait 
un problème. La dame lui de­
manda : «C’est quoi ton pro­
blème ?» Max expliqua que 
son grand-père avait eu une 
crise cardiaque puis il demanda 
à la dame si elle pouvait l’aider. 
Elle répondit oui. Elle com­
mença à dire des mots magi­
ques. Une minute plus tard, le 
grand-père de Max se réveilla 
et demanda ce qui était arrivé. 
Max dit «La Madame juste ici 
t’a réveillé.» Le grand-père de 
Max répliqua : «Quelle Ma­
dame ?» Max se retourna et 
vit que la dame était partie...

Plus tard dans la semaine, 
Max et son grand-père arrivè­
rent chez eux et mangèrent un 
gros souper.

La magie du 
Nord
Nicolas Frenette 
T.N.-O.
Catégorie : 10-11 ans
- q j /

(A/n jour, Jimmy veut 
aller au Pôle Nord. Ce matin- 
là, il se réveille à six heures du 
matin pour faire de la 
motoneige jusqu’à neuf heures 
du soir. Il se lève et prend une 
bonne douche chaude. Après, 
il met ses combines, ses culot­
tes et un chandail de laine ainsi 
que son habit de neige. Il part 
en excursion avec sa 
motoneige.

Plusieurs heures plus tard, 
il commence à avoir froid et il 
ne sait plus son chemin. Il est 
perdu. Au loin, il voit un ours 
polaire. L’ours lui demande s’il 
a besoin d’aide. Jimmy ré­
pond : «Oui.» L’ours polaire 
lui dit de regarder le ciel et de 
suivre les aurores boréales. Les 
aurores boréales amèneront 
Jimmy chez lui. Jimmy le re­
mercie et part en suivant les 
couleurs du ciel. Soudaine­
ment, il voit sa maison. Il ren­
tre et se déshabille très vite.

Il boit un bon chocolat 
chaud en regardant par la fe­
nêtre. Il voit l’ours lui faire un

clin d’œil et disparaître ensuite 
dans la nuit.

Le corbeau et 
le grizzly
Lucie Sénéchal
Rae-Edzo
T.N.-O
Catégorie : 12-13 ans

était une fois un 
grizzly qui marchait dans la 
forêt. C’était la saison de la 
chasse. Une tribu indienne qui 
habitait non loin de là se pré­
parait pour la chasse. Les flè­
ches et les lances faites de bois 
et de roches taillées étaient en­
fin prêtes pour atteindre les 
proies. Dès que tous les équi­
pements furent prêts, la tribu 
indienne partit pour la chasse. 
Le plus grand et le plus fort des 
Indiens se sépara de son groupe 
pour aller voir plus loin.

Soudain le grand chasseur 
rencontra le grizzly. Il eut si 
peur qu’il sortit son arc et une 
flèche pour tirer sur l’animal. 
Il savait que le grizzly représen­
tait pour son peuple un animal 
fier, et qu’il ne devait en aucun 
cas en tuer un. Quoique l’In­
dien était grand et fort, il avait 
très peur. Alors il visa droit en 
direction du cœur du gros ani­
mal poilu. Tout-à-coup un cor­
beau passa devant la flèche, qui 
lui transperça le corps à la place 
du grizzly. L’Indien, voyant 
que l’animal était distrait par 
ce malheureux corbeau, se mit 
à courir très loin. Quand il 
arriva près du groupe, il ne 
parla à personne de cette his­
toire.

Pendant ce temps, le 
grizzly s’était assis près de 
l’oiseau qui lui avait sauvé la 
vie. Il mit sa patte dans le sang 
chaud du corbeau et la lécha 
en signe d’amitié et de remer­

ciement.
Solitude rompue
(ou la magie du Nord) 
Marc Lessard 
Yukon
Catégorie : 19 ans et plus 
(poésie)

Marc Lessard
[...] dans les accompagnements 

de ma vie en friche
avec cette chaleur d’oiseau à ton 

corps craintif

moi qui suis charpente et beau­
coup de fardoches

moi je fonce à vive allure et en­
têté d’avenir

la tête en bas comme un bison 
dans son destin [...]

(La marche à l’amour. Miron)

comment répandre ma langue 
de neige
dans la froidure de tes appels 
ton chant singulier avive ma 
soif de noyé
dépose sur le blanc des pages 
le silence qui ligote mes nau­
sées
en moi résonne la fragilité 
d’une solitude rompue 
où se brisent nos rêves ambu­
lants

nous gravons l’histoire 
de notre peine dans la nais­
sance
du canot langagier

tel un hibou
je m’exile des raisons funiculai­
res
pour creuser la polarité de mon 
histoire

je chasse l’absence de mes lè­
vres
se dessine jusqu’à la moelle du 
langage consanguin 
ton écho constellaire 
l’aridité de tes commissures 
paysent la géographie 
de mon identité

tu pénètres mes silences 
dépossédant l’hiver de mon vi­
sage

le déferlement de l’hiver 
ensemence d’espoir les gerçu­
res
du poème qui tisse nos visages 
fragmentés
nous nommons demain dans les 
siècles de nos cendres 
dans la convulsion de l’ivresse 
vacille le chagrin qui gifle le ciel 
sur nos visages œcuméniques 
nous sommons demain dans le 
poudroiement de l’hiver 
[...] un jour j’aurai dit oui à ma nais­
sance

j’aurai du froment dans les yeux 
je m’avancerai sur ton sol, ému, ébloui 
par la pureté de bête que soulève la 
neige [...]

(Pour mon rapatriement. Miron)

/s

Etre élevée par 
une meute
(extrait d’un essai) 
Guylaine Levasseur 
Yukon
Catégorie 19 ans et plus

Partagez vos coups de cœur 
(ou vos déceptions!) 

avec nous en rédigeant une 
courte critique pour 

l’Aurore boréale.

Vous aimez lire? Vous aimez
écouter de la musique 
ou regarder des films? G u y la in e  L e v a s s e u r

Q ?
oc^a-bas, dans l’arrière- 

pays du Yukon, tout peut arri­
ver. Votre attelage peut être 
pris en chasse par un carcajou,

chargé par un orignal ou dé­
voré par un grizzly qui se pré­
pare à hiberner. Un tas d’his­
toires circulent dans le monde 
des mushers. Elle sont toutes 
aussi savoureuses les unes que 
les autres. Mais tous savent 
bien qu’il est encore plus plau­
sible que votre équipe parte 
sans vous ou vous fasse «em­
brasser» un arbre -  bref, que 
tout un éventail de petits en­
nuis puissent vous rendre la vie 
difficile sur la piste ou même, 
se transforment en catastro­
phes.

Personnellement, je me 
méfie toujours des débuts 
d’expédition qui se déroulent 
trop bien. Pour chaque mo­
ment de totale extase, on peut 
toujours s’attendre à au moins 
trois ou quatre bévues, de ma 
part, ou de celle des chiens. 
Tout peut arriver. C’est le re­
flet parfait de la vie. Une vie 
sans problème est toujours 
éphémère...

Ainsi, je me tenais fière­
ment debout derrière mon 
traîneau, à plusieurs jours de 
toute civilisation, pendant que 
mes dix chiens couraient à vive 
allure dans un flot de couleurs 
chaudes peintes par un soleil 
de fin de journée froide. Sur 
une piste assez large e t en 
pente douce, je me suis perdue 
dans mes pensées pendant un 
instant (...), une minute, quel­
ques secondes ? Assez, en tout 
cas, pour me retrouver en 
moins d’une, la tête en bas. 
Boum! Crac! Ayoye! Wow 
les chiens, wow !!! Mon cou 
a fait «crac» mais a tenu le 
coup. Mais comment ai-je pu 
capoter dans ce profond fossé? 
La neige s’est infiltrée partout, 
j’ai fait l’équivalent de deux 
tours de machine à laver. Le 
traîneau rempli de 200 livres 
de viande, nourriture sèche et 
équipement est renversé, em­
pêtré dans un bosquet de sau­
les, dans quatre pieds de neige 
folle.

Incroyable, mes mains 
sont encore bétonnées au man­
chon. Mais après seulement 
u n  a tte lag e  p e rd u , la seu le  id ée  
de lâcher le traîneau vous glace 
de peur, spécialement si vous 
êtes à deux cent milles dans le 
bois et que tout ce que vous 
avez sur vous est un couteau, 
des allumettes et une Power Bar.
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Des échanges entre des jeunes de la  v ille  et 
de la campagne!

Photo : Maire-Hélène Comeau
Andréane Serra, Eveline Lefebvre, L isa  Carpentier, Caroline Champagne, du Collège 
St-Jean Vianney de Pointe-aux-Trembles, prennent quelques minutes pour lire l’Aurore 
boréale, au Centre de la francophonie.

Au Québec, le transport 
en commun est très utilisé. Le 
système de métro est essentiel 
et on peut facilement parcou­
rir plusieurs kilomètres d’une 
station à l’autre en peu de 
temps en étant à l’abri des in­
tempéries.

Au Yukon, seulement le 
système d’autobus existe. Le 
métro ne pourrait pas exister 
car dans le nord, nous avons 
du pergélisol. Le camion est 
une nécessité car la plupart des

routes ne sont pas asphaltées 
et pour transporter de lourdes 
charges comme des cordes de 
bois pour chauffer nos élégants 
igloos...

Du côté de la région de 
Montréal, avec la circulation 
qui est très intense, la plupart 
des résidants conduisent de pe­
tites automobiles et ils utilisent 
de moins en moins de camions 
lourds. On est presque obligé 
de conduire une petite voiture 
plus qu’un camion pour ne pas 
avoir d’ennui lorsqu’on s’en­
gage dans une voie, lorsqu’on 
sort d ’un stationnement ou 
lorsqu’il y a des accélérations 
brusques à donner. Montréal 
est une ville très rapide et il faut 
vraiment être expert en con­
duite pour se promener dans 
la ville.

Enfin, les coûts de l’es­
sence entre le Québec et le 
Yukon se suivent de très près 
et sont souvent pareils.

Alex Desfossé-Cusson
Ecole Emilie-Tremblay
Whitehorse

Photo : Natacha Harvey
Les jeunes de l’école Émilie-Tremblay ont présenté un vidéoclip en direct sur les ondes de Musique Plus, lors de leur 
séjour au Québec.

Mille
excuses!

Dans le dernier numéro du jour­
nal, nous avons mal identifié une 
photo en page 14. On aurait dû 
lire CHANTAL Beaudin et non 
Nicole Beaudin.

Le système de 
transport au Québec

Durant notre séjour au 
Québec, nous avons fait un 
échange avec des étudiants du 
Collège St-Jean Vianney. Cette 
école secondaire privée ac­
cueille les jeunes du secondaire 
1 jusqu’au secondaire 5.

Cet ancien couvent, cons­
tru it en 1950 par le père 
Eusèbe Ménard, est devenu 
une école en novembre 1959.

Nous avons eu la chance 
de poser quelques questions à 
certains étudiants au sujet de

leur école. Alexandre Philippe, 
un élève du secondaire 3, nous 
a dit qu’il aime bien son école 
et le fait qu’il ait la chance de 
pratiquer plusieurs sports. Ce­
pendant, il n’aime pas porter 
un uniforme.

Andréane Germain, une 
étudiante du secondaire 4, a 
dit qu’elle aimerait avoir plus 
d’options artistiques qu’acadé­
miques. Elle préfère aller dans 
un collège privé plutôt que 
dans une polyvalente publique.

Lorsque nous avons passé 
une demi-journée à leur école, 
nous avons été les cibles de plu­
sieurs questions bizarres... 
Véronique Herry St-Onge 
nous en cite quelques-unes : 
« Ils m’ont demandé si mon 
igloo fondait en été et si j’écou­
tais sérieusement les cris d’ori­
gnaux comme musique. »

Finalement, nous aimons 
notre école, mais avons aussi 
apprécié plusieurs aspects de la 
vie du collège privé.

Les jeunes du Québec 
étaient au Yukon du 17 au 24 
mai. Nous avons bien hâte de 
lire leurs articles pour savoir ce 
qu’ils ont pensé de notre école.

Nicole Ruest 
Natasba Harvey 
Mélissa Forget 
Chantal Beaudin 
Stephen Smith 
Ecole Emilie-Tremblay 
Whitehorse
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Le spectacle de la souffleuse à neige... 
un beau désappointement

La première fin de se­
maine d ’avril 2001, «The 
White Pass and Yukon Route 
Railroad » a commencé la sai­
son 2001 de façon impression­
nante. Dimanche, la souffleuse 
à neige Rotary n° 1, poussée 
par deux locomotives à va­
peur, le n° 73 et le n° 40 ont 
déblayé les rails de Skagway 
jusqu’à Log Cabin, un peu

avant la frontière canadienne.
Malheureusement, Dame 

nature n’a pas collaboré. En 
pleine tempête de neige, plu­
sieurs gens attendaient patiem­
ment cette merveille, construite 
en 1899. Alex Desfossés, qui 
s’était rendu avec ses parents 
pour admirer la souffleuse, 
nous parle de son désappointe­
ment lorsque vers 16 h, la souf­

fleuse attendue à 14 h, n’était 
pas encore arrivée.

« J’étais très désappointé, 
c’était de la fausse représenta­
tion de la part de la compagnie. 
Les travailleurs ne savaient 
même pas quand elle arriverait. 
C’était une perte de mon di­
manche après-midi ».

D’un côté un peu plus his­
torique, la construction du che­

min de fer White Pass a débuté 
en 1898 lors de la Ruée vers 
l’or du Klondike. La construc­
tion a été très difficile et plu­
sieurs hommes et animaux y 
ont perdu leur vie. Le chemin, 
une fois terminé, relie Skagway 
en Alaska à W hitehorse au 
Yukon. La construction fut 
complétée au début des années 
1900.

De nos jours, durant l’été, 
les touristes peuvent prendre le 
train pour aller de Skagway jus­
qu’à Carcross, mais à partir de 
ce point, la voie n ’est pas 
ouverte. Le voyage est specta­
culaire et en vaut vraiment la 
peine.

Nicole Ruest 
Métissa Forget 
École Émilie-tremblay

Un monde dans 
un pot de verre

Le biodôme, un endroit 
unique, rempli de merveilles et 
de surprises. Line expérience à 
ne pas manquer et que vous ne 
regretterez pas.

Mais qu’est-ce que c’est le 
Biodôme? C’est quatre écosys­
tèmes dans un grand pot de 
verre. Le biodôme regroupe la 
forêt tropicale , la forêt 
Laurentienne, le Saint-Laurent 
marin et le monde polaire.

En entrant dans la section 
tropicale, on a vraiment l’im­
pression de se retrouver en 
Amazonie, on peut voir des ta­
marins dorés (des petits singes 
oranges) et des crocodiles. Il y 
a une diversité impression­
nante de plantes à observer 
comme le cécropia et l’acajou, 
et ce n’est pas tout, on y re­
trouve même un paresseux, à 
vous de le chercher e t ... bonne 
chance!

Après cette bouffée de 
chaleur, on entre dans la sec­
tion de la forêt Laurentienne, 
qui ressemble plus aux forêts 
que l’on trouve ici au Canada. 
[...] Il y a plusieurs animaux 
que vous connaissez peut-être 
mais que vous n’avez sûrement 
pas la chance de voir tous les 
jours.

Puis on plonge dans un 
monde sous-marin, le Saint- 
Laurent. C’est un écosystème 
rempli de nombreuses espèces 
aquatiques [...]. C’est vraiment 
très beau à voir.

Pour finir, le biodôme est 
un endroit où l’on peut s’amu­
ser peu importe notre âge ou 
nos intérêts. Il faut simplement 
avoir une bonne adaptation à 
la température ambiante.

Raphaël Roy-Jauvin
Mélanie Morin
Fanny Cashabak Ouimet
Ecole Emilie-tremblay

Bureau de la première ministre

Chers Yukonnais et Yukonnaises,
Je désire remercier tous les Yukonnais et Yukonnaises qui ont contribué à fa ire de la visite de Son 
Altesse Royale le prince de Galles un franc succès.

Les remerciements sincères et cordiaux exprimés par Son Altesse Royale fon t fo i de ce succès. 
Pendant toute la visite, les Yukonnais et Yukonnaises ont réservé au groupe royal un accueil chaleureux 
qui fa it honneur à l'hospitalité légendaire des gens du Nord. Cette visite sera pour tous les gens du 
Yukon, moi-même y compris, une source de souvenirs inoubliables. L’entretien que j'ai eu avec le prince 
de Galles juste avant son départ m'a assuré qu'il gardera un excellent souvenir de ce voyage.

Pendant quelques jours, le Yukon a a ttiré  l'attention des médias du pays et du monde entier. Des 
images fascinantes de musiciens talentueux, d'habiles artisans, d’artistes exceptionnels, d'hôtes 
empressés et de paysages spectaculaires ont été diffusées à l’échelle de la planète. Les merveilles du 
Yukon ont défrayé les chroniques des journalistes en tournée. A vous tous qui avez partagé une 
histoire ou un sourire, je  dis merci!

L’organisation réussie d'un événement tel que la visite royale nécessite la collaboration de toute la 
collectivité. Les gens du Yukon ont répondu à l'appel avec beaucoup d'énergie et d'enthousiasme et tous 
les participants ont passé des moments agréables. Le bénévolat é ta it l'un des thèmes de la visite 
royale et le dévouement des Yukonnais et Yukonnaises envers leur collectivité éta it manifeste tou t au 
long des préparatifs pour accueillir Son Altesse Royale dans notre extraordinaire coin de pays. Etant 
donné qu’il est très d iffic ile  de nommer chaque personne qui mérite notre reconnaissance, je  voudrais 
proposer une salve collective d'applaudissements pour tous les Yukonnais et Yukonnaises!

Merci encore d'avoir donné à Son Altesse Royale le prince de Galles plusieurs raisons de revenir nous 
visiter au Yukon - la prochaine fois en compagnie de ses fils!

Nous exprimons toute notre gratitude aux personnes et groupes suivants :

Personnel de l’aéroport
Artistes de spectacle
NorthwesTel
Bénévoles
GRC

Jeunes Ville de Whitehorse
Personnes âgées et aînés Organisateurs et techniciens 
Cadets et gardes forestiers Personnel d'accueil et d'hôtel 
Groupes communautaires Personnel du gouvernement du Yukon
Résidents de Mayo Tous les Yukonnais e t Yukonnaises

Veuillez croire à l'assurance de mes sentiments les meilleurs.

La première ministre, 
Pat Duncan
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n'es jamais tout seul
Des rites particuliers

L’Afrique, ce continent 
envoûtant, a changé la vie de 
Nathalie Emond. La jeune 
femme y a travaillé trois mois, 
de septembre à décembre 
2000, pour le Centre de for­
mation à la coopération inter­
nationale. C’est au Mali, pays 
d’Afrique de l’Ouest, qu’elle 
s’est retrouvée à enseigner aux 
professeurs une nouvelle mé­
thode pédagogique.

Le Mali compte environ 
dix millions d’habitants et est 
l’un des pays les plus pauvres 
au monde. Moins de 30 % des 
Maliens sont alphabétisés.

Pourtant, ce que Nathalie 
retient de son séjour dans le

petit village de Sévari, c’est la 
chaleur et la simplicité des 
gens. « J’ai réappris à rire. La 
vie est simple et les Maliens 
rient beaucoup. Ils te donne­
raient leur chemise s’ils en 
avaient une. Leur générosité est 
incroyable », raconte-t-elle.

La jeune femme vivait 
avec une famille d’accueil dans 
une concession, c’est-à-dire un 
complexe où trois familles par­
tagent une cour intérieure, une 
cuisine composée d’un petit 
foyer au charbon de bois et une 
toilette extérieure.

La vie à la malienne com­
porte des rites particuliers. La 
plupart des Maliens sont mu­

sulmans. « Tous les 
matins après avoir 
fait leur toilette, les 
gens consacrent près 

d’une trentaine de minutes 
pour les salutations. C’est très 
important. »

« Une servante m’appor­
tait un seau d’eau du puits com­
munal et je prenais une dou­
che rapide. Au déjeuner, on 
mangeait une bouillie faite avec 
de la farine de mil et de 
l’eau.» La famille d’accueil de 
Nathalie étant d’un niveau so­
cial plus élevé, elle avait droit 
à du pain et à du café instan­
tané.

Le trajet pour se rendre à 
l’école prenait une quinzaine 
de minutes. « Sur le chemin, je 
rencontrais régulièrement des 
bergers seuls avec leurs mou­

Quelques-uns des enfants auxquels Nathalie enseignait. Photo : Nathalie Emond

tons, des cochons, des zébus 
des chèvres, des petits enfants 
qui me saluaient en m’appelant 
“toubabou”. Les Maliens ap­
pellent les blancs des 
“toubabs”. Cette habitude re­
monte au colonialisme fran­
çais. Il semblerait que les pre­
miers blancs à venir au Mali 
étaient des médecins, des tou­
bibs en argot français. Le mot 
toubab dérive du mot toubib.»

« La journée se terminait 
vers 12 h parce qu’après, c’est 
beaucoup trop chaud pour tra­
vailler ». La température oscille 
dans les 45 degrés Celsius.

« Je rentrais alors chez moi 
et faisais une sieste. En après- 
midi, je travaillais en récupé­
ration à l’école auprès de jeu­
nes ayant de la difficulté », ra­
conte Nathalie.

Les soirées étaient généra­
lement consacrées à la sociali­
sation intensive. « Le soir, les 
gens se visitent beaucoup. En 
Afrique, tu n’es jamais tout 
seul, poursuit-elle. Les voisins, 
les amis se visitent et partagent 
les nouvelles en prenant le thé»

Et les nouvelles allaient 
vite. Un jour qu’elle était ali­
tée avec la fièvre, la jeune

femme a vu presque tout le vil­
lage défiler dans sa chambre. « 
On voulait savoir comment 
j’allais et me donner des con­
seils », se souvient-elle.

Son plus beau souvenir du 
Mali se situe au tout début de 
son séjour. « Nous visitions un 
village. Nous avons offert des 
présents aux aînés et leur avons 
demandé la permission de nous 
promener dans leur village. 
Toute la conversation s’est dé­
roulée avec l’aide d’un inter­
prète bambara. A la fin de la 
cérémonie, nous avons été sur­
pris d’entendre le chef nous 
parler en français. Il le parlait 
très bien. Il nous a accueillis 
chaleureusement. J ’ai aimé 
cette tradition de démontrer du 
respect aux gens âgés ».

Son aventure la plus inu­
sitée s’est déroulée en taxi. 
«Dix-neuf personnes s’y étaient 
entassées. Nous avons pris 12 
heures pour franchir 60 kilo­
mètres. »

Nathalie espère bien re­
tourner un jour en Afrique. « 
C’est un endroit que je veux 
revoir, ça c’est certain » af­
firme-t-elle avec chaleur.

O FFRE D’EMPLOI
a  f v

L’Association franco-yukonnaise est à la recherche d’un ou d’une 
ADJOINTE AU SECTEUR ADMINISTRATION

Sous la supervision de la direction des finances, cette personne 
sera responsable:

• de la tenue de livres
• des entrées dans le système comptable accpac

• des paiements des comptes payables
• des remboursements des comptes recevables
• des conciliations bancaires
• des dépôts à la banque
• de la petite caisse

Exigences :
• bonne connaissance des principes comptables et de la te­

nue de livres
• connaissance des logiciels Mic r o so ft  et accpac

• capacité de travailler sous pression
• capacité de travailler en équipe 
•Autonomie et initiative

Ce poste est à temps partiel à raison de 20 heures par semaine avec 
une possibilité d’augmentation d’heures et de tâches.

Salaire : selon la politique salariale de l’AFY.

Faites parvenir votre curriculum vitae, ainsi que trois noms de réfé­
rence au plus tard le 29 juin 2001 à l’attention de :

Jeanne Beaudoin, directrice générale 
Association franco-yukonnaise 

302, rue Strickland, Whitehorse (Yukon)
Y1A2K1

Téléc.: (867) 668-3511 Courriel : dir-gen@yknet.yk.ca

mailto:dir-gen@yknet.yk.ca
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Les Jeux de la Francophonie 2001
ou Les aventures d'une Yukonnaise au Sénégal

Eh oui, le soleil chauffe 
bien au Sénégal! Commençons 
en faisant le point sur les Jeux 
de la Francophonie pour en­
suite faire le pont entre le Ca­
nada et le Sénégal.

Les IVeJeux de la Franco­
phonie se tiendront, comme 
vous le savez, à Ottawa-Hull 
du 14 au 24 juillet 2001. Les 
Jeux sont orientés vers l’excel­
lence tant sportive que cultu­
relle. Le volet des compétitions 
sportives comprend l’athlé­
tisme, le basket-ball, le judo, le 
tennis de table, la boxe et le 
football. De plus, deux disci­
plines sportives seront en dé­
monstration: le volley-ball de 
plage et les épreuves pour han­
dicapés. Du côté des concours 
culturels, la programmation est 
aussi variée. On retrouve: la 
chanson, le conte, la danse 
d’inspiration traditionnelle, la 
littérature, la peinture, la sculp­
ture, la photographie et les arts 
de la rue en démonstration.

Voilà une manière bien 
rationnelle de présenter un 
événement d’envergure inter­
nationale!

Ce qu’il y a de merveilleux 
dans cet événement c’est que 
le Canada invite les pays et les 
gouvernements ayant le fran­
çais en partage. C’est un ras­
semblement unique et une 
grande fête de la jeunesse fran­
cophone!

Mais qu’est-ce qu’une 
Yukonnaise qui travaille pour 
les Jeux de la Francophonie fait 
au Sénégal?

Le Canada a envoyé 26 
jeunes (Programme de stage 
d’Iniatives Jeunesses) dans di­
vers pays francophones du 
monde. Notre rôle consiste à 
promouvoir les IVe Jeux de la 
Francophonie 2001, à aider, à

gérer l’inscription et 
l’accréditation, à faciliter l’ac­
quisition des visas, à donner de 
l’information et à veiller au 
respect des échéances prévues. 
Pour ma part, j’ai la chance de 
faire un séjour au Sénégal, plus 
précisément à Dakar. Un retour 
à ma Terre natale trente années 
plus tard, ça tient pratiquement 
du miracle tout ça!

Mais au fait le Sénégal, ça 
rime à quoi?

Il y a de l’ambiance ici, 
c’est animé et grouillant de vie. 
Chacun se débrouille pour sur­
vivre. C’est pour cette raison 
que tant de petits métiers sont 
pratiqués dans la rue: cordon­
niers, couturiers, bijoutiers, 
vendeurs, artisans... C’est fas­
cinant tout ça. Le transport en 
commun est aussi très coloré. 
Des petits autobus peints en 
jaune, bleu et rouge. Des véhi­
cules pas très sécuritaires mais 
qui dépannent. Il y a aussi les 
taxis jaunes: des autos qui fonc­
tionnent à la limite du possi­
ble. Des centaines de taxis qui 
circulent toujours et toute la 
nuit. On négocie le prix du 
parcours comme tout bien de 
consommation.

Voilà un côté intéressant 
de la culture sénégalaise: il n’y 
a pas de prix fixe! C’est ce qui 
confirme que l’oralité est à son 
meilleur par ici. On discute, on 
cause, on bavarde, on mar­
chande et l’on se salue cons­
tamment.

Ça rime à plein de choses 
le Sénégal. C’est aller au mar­
ché pour acheter des légumes 
jamais vus auparavant et discu­
ter avec une Sénégalaise pour 
savoir comment les apprêter. 
C’est déambuler à côté de pois­
sons frais ou séchés, de mor­
ceaux de viandes accrochés, de

poulets, d’épices... C’est un 
univers unique et chaleureux à 
découvrir.

Et le quotidien? Voici un 
exemple typique...

J’ai rencontré le directeur 
du bureau de poste ce matin. 
Il me fait venir dans son cabi­
net et se met à me parler de ses 
ambitions et de son désir d’al­
ler se perfectionner au Canada. 
Il me demande comment ob­
tenir une bourse d’études et 
souhaite de tout cœur que je 
l’aide. Comme tous les autres 
Sénégalais que j’ai rencontrés, 
il me demande si je suis mariée! 
Je suis maintenant une cliente 
choyée. Quand j’arrive, il 
ouvre un guichet pour moi. Il 
jette même un coup d’œil sur 
mes cartes postales en me di­
sant qu’elles sont jolies. Je suis 
comme une lueur d’espoir qui 
le visite et qui est en contact, 
grâce à son bureau de poste, 
avec le Canada.

Le quotidien, c’est aussi 
apprendre le « wolof ». Les 
gens adorent quand je leur 
lance un « manga? » (Com­
ment ça va?) La conversation 
est déjà amorcée!

C’est aussi attendre mon 
chauffeur pour me rendre au 
bureau. Des fois, il vient, des 
fois, il ne vient pas. C’est que 
la voiture n’est pas très fiable... 
Je m’aventure parfois à me ren­
dre au travail en marchant pen­
dant 40 minutes sans jamais 
mettre le pied sur le trottoir!! 
Les trottoirs sont occupés par 
les vendeurs et les voitures sta­
tionnées. Se déplacer dans la 
rue est un art. Il faut toujours 
être en mouvement et rester 
calme quand les voitures nous 
frôlent. (...).

Un homme m’aborde et 
me questionne tout en mar­
chant. Il me complimente en 
me disant que je suis belle 
comme un citron  vert...

Comme je rigole ici! 11 insiste 
parfois pendant 15 minutes!! 
Il faut être très patient avec eux 
ou les ignorer complètement.

Le Sénégal, c’est aussi une 
gastronomie délicieuse, simple 
et nourrissante: riz, semoule, 
poisson, poulet, bœuf. Le tout 
est bien assaisonné et cuit avec 
fierté. J’ai mon petit resto pré­
féré où je peux bouffer ces plats 
délicieux.

Ah l’Afrique, c’est pour 
moi redevenir enfant. Voir les 
gens et la vie d’un autre oeil. 
Sourire aux situations cocasses 
du quotidien. C’est rafraîchis­
sant.

Bien voilà pour ma chro­
nique sur Dakar. Je dois vous 
quitter car le festival de jazz de 
St-Louis m’appelle. Vive la vie!

-v6V>zrW/ «»r/
Agente de liaison pour les 

Jeux de la francophonie

<5D M edicA lert
T o u j o u r s  l à
w w w . m e d i c a l e r t . c a

P o u r  p lu s  d ' in f o r m a t io n

1 8 0 0  6 6 8 - 6 3 8 1

Et si
la semaine

prochaine
vous ne

pouviez plus
parler ?

Ou si vous ne pouviez plus marcher? Ou 
si votre vue s'embrouillait? C'est ça vivre 
avec la sclérose en plaques, une maladie 
imprévisible du système nerveux central. 
Soudainement, elle vous empêche de faire 
les choses les plus simples. Impossible de 
prévoir où et quand elle frappera et si cela 
se reproduira. Mais la recherche va bon 
train et les services offerts par la Société 
canadienne de la sclérose en plaques 
s'améliorent constamment Vous pouvez 
nous aider à rétablir le circuit.

1- 800- 268-7582
Société canadienne de la
Sclérose 
en Plaques

[jjECAL SIGNS YUKON SERVICES
«Enseignes générales (en tous genres)
«Véhicules
«Panneaux routiers
«Magnétiques
«Bannières, etc...

Estim ation gratuite ! 
Meilleurs prix garantis I

Guy Dufresne (867) 633-6681

^  O FFRE D’EMPLOI
A F Y

Dans le cadre du programme Jeunesse Canada au travail dans 
les deux langues officielles, l ’Association franco-yukonnaise 
est à la recherche d ’un étudiant ou d ’une étudiante, intéressé(e) 
à remplir les fonctions suivantes :

•Accueillir les clients et les touristes au nouveau Centre de la 
francophonie.
• Aider au bon fonctionnement du bureau durant l’été.
• Faire de l’entrée de données pour le centre de ressources
• Gérer les expositions et les projections, s’ il y a lieu.
• Assister la personne responsable des cafés-rencontres 
durant la période estivale.
•Aider à l’organisation des activités culturelles estivales.
• Assister l’agente touristique de l’AFY

Aptitudes désirées :
• Formation ou expérience connexe démontrant les aptitudes 
à occuper ce poste
• Expérience de travail avec le public, expérience en 
tourisme, en projets reliés aux arts et à la culture, 
connaissance des communautés minoritaires, etc.

• Connaissances informatiques
• Connaissance de l’anglais et du français 
•Autonomie, esprit d’initiative.

Ceci est un emploi d’une durée de 10 semaines commençant le 18 
juin et se terminant le 24 août 2001, à raison de 35 heures/semaine, 
au salaire horaire de 12 $. Les dates de début et de fin de contrat 
ainsi que les horaires de travail pourront fluctuer.

Veuillez fa ire  parven ir votre  curricu lum  v itae  et une le ttre de 
présentation au plus tard le 8 juin 2001 à  :

Jeanne Beaudoin, directrice générale 
Association franco-yukonnaise 

302, rue Strickland 
Whitehorse (Yukon) Y1A2K1 

Tél.: (867) 668-2663 Téléc. : (867) 668-3511 
_____________________ Courriel francoyk@yknet.yk.ca______________________

http://www.medicalert.ca
mailto:francoyk@yknet.yk.ca
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C R T CIG APPEL
DE DEMANDES Canada

Glamour Puss au 
festival de Dawson

Dans l’avis public CRTC 2001-39, le CRTC a invité les personnes désirant 
offrir un service radiophonique AM et/ou FM à la Région du Grand Toronto 
(RGT), à soumettre leurs demandes de licence de radiodiffusion, au plus tard 
le 22 mai 2001. À la suite du rapport du CRTC au gouverneur en conseil du 31 
janvier 2001, et après avoir examiné I a capacité radiophonique dans la RGT, 
Industrie Canada vient d’aviser le CRTC qu’il est sur le point de finaliser les 
résultats de ses analyses. Comme Industrie Canada entend annoncer sous 
peu les détails de ses analyses, le CRTC suspend, jusqu’à nouvel ordre la 
date limite de présentation des demandes. Pour plus d’information : 1-877- 
249-CRTC (sans frais) ou Internet : http://www.crtc.gc.ca Documents de

références :Avis public CRTC 2001-39 et 2001-39-1.

■  Conseil de la radiodiffusion et des Canadian Radio-Television and
I t I  télécommunications canadiennes Télécommunications Commission

OFFRE D'EMPLOI
ÉIXJCA7EU RS/ÉDUCATRICES

La garderie du petit cheval blanc, centre de la petite enfance, recrute 
dès aujourd’hui des éducatrices ou éducateurs.
Qualifications : formation en petite enfance ou équivalent. Cours de 
premiers soins.
Terme : postes permanents à temps plein.
Les candidates ou candidats idéaux seront capables d’offrir une pro­
grammation adaptée aux besoins des enfants de leur groupe en colla­
boration avec l’équipe de la garderie. Ils seront organisés, auront des 
connaissances sur le développement des enfants de 0 à 6 ans. 
Salaire : sera fixé en fonction de la grille salariale de la garderie.
Les personnes intéressées doivent soumettre leur curriculum vitae con­
tenant 3 références accompagné d’une lettre de présentation à l’adresse

La garderie du petit cheval blanc
a/s Isabelle Salesse 
22 promenade Falcon 
Whitehorse (Yukon)
Y1A6C8
Tél.: (867) 633-6566 Téléc. :(867) 393-2628 
Courriel : garderie@polarcom.com

suivante :

Fidèle à sa tradition, le 
Festival de musique de la ville 
de Dawson consacrera sa troi­
sième fin de semaine de juillet 
à la musique, la chanson et la 
danse.

Cette année deux groupes 
feront vibrer la foule en fran­

çais. Le groupe Glamour Puss 
du Nouveau-Brunswick et 
Mighty Popo originaire du Bu­
rundi en Afrique.

Glamour Puss est com­
posé de Travis Furlong à la gui­
tare, de Run Dupuis à la batte­
rie (un des fondateurs du

groupe 1755), Paul Boudreau 
à la guitare basse, Roger Cor­
mier au piano et Don Rogers 
au saxophone.

Les membres du groupe 
apportent chacun leurs influen­
ces qui prennent racine dans le 
Rock and Roll classique, le 
« Zaricho », le blues et la mu­
sique acadienne traditionnelle.

De son côté, Mighty Popo 
saura nous ensorceler avec ses 
airs d’Afrique Centrale teintés 
de blues et de reggae.

Popo a su transposer dans 
sa musique les influences de 
son pays natal. Accompagné de 
ses musiciens, il explore et dé­
veloppe au fil des ans un son 
unique, une musique contem­
poraine qui bat à l’unisson des 
rythmes africains.

Le festival aura lieu du 20 
au 22 juillet. Il est encore temps 
de se procurer des billets mais 
il faut faire vite, ils s’envolent 
comme des petits pains chauds. 
Pour en connaître davantage 
sur la programmation de cette 
fin de semaine musicale con­
sultez le site web du festival au 
www.dcmf.com.

rALi/iie/-cf(elè'ne' Won test, tv

CHAPEAU AUX BÉNÉVOLES!
le vendredi 1 er ju in  2 0 0 1,17  h 30 au Centre de la francophonie

Tous ces gens sont invités à un souper gratuit au café-rencontre :
Elizabeth Pareanen. Maurice Albert, 
R enée A lford. Lucie D .-A ndreiu, 
Nicolas D.-Andreiu, Anne-Catherine 
Engasser, Amany Attalla, Onsi Attalla, 
Edith Babin, Larry Bagnell, Sylvie 
Baril. Marc Beaudin. Gil Beaudin, 
Cathy Beaudin. Jeanne Beaudoin, 
Pascale Bédard, Gilles Bédard. Pierre- 
O liv ier Bédard. Josée B e lis le  
Angélique Bernard, Maïté Bernard, 
Yvette Berquist, Fauve Berrel, Patrice 
Berrel, S y lv ie  B inette, C hristine  
Blackburn, Jean-François B louin, 
Liliane Bohémier, Carol Bookless, 
Chris Bookless, Léo Boone, Catherine 
Bouchard, Caroline Boucher, Jordan 
Boulianne, Pierre Bourbeau, Roger 
Bourget, Marlynn Bourque, Caroline 
Brisebois, Stéphanie Burchell, Ève 
Camolli, Josée Carbonneau, Gaétan 
Carbonneau, Lorraine Cardin, Luc 
Caron, Régis Caron, Fanny Cashaback, 
L ouise Cashaback, P hilippe  
Cashaback, Alma Castonguay, Monia 
C habot-P lante, M anon
Cham berland, M arc C ham pagne, 
M ichel Chartier, Christine et Peter 
Chippett, Christine Cleghom, Marie- 
Hélène Comeau, Diane Corbin, Marie

Daniels, Sophia Daniels, Paul Davis, 
Didier D elahaye, A lex D esfossés, 
Alain Desrochers, N icole Dion, Marc 
Dionne, Hugo Doucet, Ghislain Dubé, 
M arcelle D ubé, Paulette Dufour. 
Rachelle Dufour, Guy Dufresne, Tina 
Duquette-Théberge, Diane Émond, 
Stephen Ferguson, M élissa  
Forget, Sofie Fortin, Pierre Fournier, 
Isabelle Frenette, Georgine Gallant, 
D avid  G allow ay, V alérie Gagné, 
Valérie Gagnon, Luc Garceau. Johanne 
Gauthier, Michel Gélinas, Jean-Paul 
Geoffrion, Sylvie Geoffroy, Carol Ann 
Gingras, Cécile Girard, Étienne Girard, 
Louise Girard, Myriam Girard, Jassin 
Godard, Benoît Godin, Julie Grant, 
Denis Grimard, Marc-André Hamelin, 
Marie-Pierre Hamelin, Julie Harvey, 
M arie-Soleil Harvey, Mike Herdes, 
Kristina Héroux, Mario Héroux, Yann 
Herry, Denise Horwood, Véronique 
H oude, R enald Jauvin, Richard  
Johnson, Christine Klaassen-St-Pieire, 
Christian Klein, Nathalie Lachance, 
Évelyne Lachapelle, Nicole Lacroix, 
Thérèse Lacroix, Luc Laferté, Fernand 
Laforge, Madeleine Lanctôt, Claire 
Landier, Juliette Landier, N adine

Landry, Marie-Paule Langlois, Serge 
Langlois, Hélène Lapensée, Marie 
Larouche, Florine LeBlanc, Hélène 
Leduc, Dave Lefebvre, Lincoln Lesley, 
Félix Lessard, Marc Lessard, Guylaine 
Levasseur, Jane Londero, Yvon Lar- 
gess, A rlin M cFarlane, Johanne 
Maisonneuve, Christine Marchand. 
Richard Malvasio, Sylvie Marcotte, 
Evelyne Martel, Léo Martel, Nathalie 
M artel, Stéphane Martin, Josée  
Mathian, Trevor Mead-Robins, Lise 
Merchant, Ben Meuleman, Guy Morin. 
Mélanie Morin. Roch Nadon, Robert 
N antel, T hérèse N antel, Luc 
Normandin, Claude O uim et, L ise 
Ouim et, D iane Paquette, É m ilie  
Paquin, Nathalie Parenteau, Caroline 
Paulin, Wayne Peace. Annie Pellicano, 
D om inique P ép in -F ilion , Marc 
Perreault, Penny Perreault, Guy 
P etitclerc, Pierre Picard, M argo 
Pincombe, Caria Pitzel, Odette Poirier, 
M arie-France Pourreaux, L ouise  
Pronovost, Chantal Pruneau, Normand 
Raîche, D anièle Rémillard, Julien 
R ev el,L o u ise  R ichard, L eone  
Richardson, France Robert, Kawina 
Robichaud, Félix Robitaille, Remy

R odden. F rançois R ousseau , 
C lém en ce Roy, P asca le  R oy- 
Léveillée. Nancy Rohally, Edmond 
R uest. P au lette R uest. l'abbé  
F rançois Sa in t-H ila ire . Sandra  
Saint-Laurent. Hélène Saint Onge. 
Isabelle Salesse. Jean-Louis Salesse. 
Jean-Marc Sam ycia. M adeleine 
Sauvé, Josée Savard, Sylvie Savard. 
Mark Sm ith, S im one Sm ith. 
Kristiane Sormany-Albert. Philippe 
Sormany-Albert, Yvette Sormany, 
Cyprien Soucy, Laurette Sylvain, 
T erence Tait, père Jean-Paul 
Tanguay, Patricia Thériault, Roxanne 
Thibaudeau. Diane Tremblay, Simon 
Trépanier. C halia T uzlak, Suât 
T uzlak, Y olande V achon. Éric 
Vaillant, Johanne Veillette. Gabriel 
Verville, Jean-Jacques Verville, Jean- 
C harles V erv ille , Aura V ivas- 
Gélinas, MikeWaimer. Naomi Wan- 
ner, R achel W anner, A ndrew  
Zollner, Aliye Tuzlak, Aubin Tuzlak. 
Mira Tuzlak, Anatole Tuzlak, Rosh 
Govindasamy, Derek Hyde, Louis- 
Philippe Dion, père Claude Cantin, 
Liliam Sequeira-Duran, Benoît de 
Champlain, Myrielle Cooper.

A F Y

http://www.crtc.gc.ca
mailto:garderie@polarcom.com
http://www.dcmf.com
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Un Sent Spectacle!
L u n d i - 11 - Ju in

19 h 30
B illets  D isp o n ib l e s  au 
R é c r é a tio n  C en tr e  du  

W a tso n  L ake 
Pour plus de renseignements:

(867) 536-2246

IL N'EST PAS TROP TARD 
POUR FAIRE PARTIE DU NOMBRE!
Vous n’avez pas encore rempli le questionnaire de 
recensement?

Il n’est pas trop tard pour le faire et le mettre à la poste.

Si vous résidez en région, vous devriez recevoir la visite d’un 
agent du recensement d’ici le 7 juin. Prenez le temps de 
remplir le questionnaire.

C’est très important. Chaque personne recensée au Yukon 
vaudra au territoire 10 000 $ en paiement de transfert du 
gouvernement fédéral.

Pour toute demande de renseignements concernant le 
recensement, composez le 1-800-591-2001.

Faites partie du nombre -  c’est dans votre intérêt 
et celui du territoire.

L eu r  R e n o m m é e  est M ond ia le

L i p i z z a n e r  S t a l l i o n s
Produit par Gary Lashinsky

Si vous apercevez un feu de forêt,

téléphonez imméiiieteitient m :

1-888-798-FIRE
Soyez prêt à fournir les renseignements suivants :

♦ Votre nom, l'endroit où vous trouvez et le 
numéro de téléphone correspondant.

♦ L'emplacement de l'incendie par rapport à des 
de repère évidents tels que des routes, des 

des cours d'eau ou des bornes kilométriques 
le long des routes.

♦ Tout renseignement concernant d'éventuels 
biens ou personnes en danger immédiat

♦ Une description du feu.

Indian and Northern Affaires indiennes
Affaire Canada et du Nord Canada C an ad a

V e n e z  A p p r é c i e r  d u  
D i v e r t i s s e m e n t  d e  

H a u t  C a l i b r e !

Dc i k  Spectac les!
M ercredi - 13 - J uin 
&  Jeudi - 14 - Juin

19 h 30 (Chaque Soir)
Billets D isponibles Chez 
Jensen’s W estern Store 

Pour plus de renseignements:
(867) 667-2315

L'immigration tiendra compte des besoins 
des communautés francophones

Ottawa (APF) : Pour la 
première fois au pays, la loi sur 
l’immigration aura clairement 
pour objet «de favoriser le dé­
veloppement des collectivités 
de langue officielle minoritaire 
au Canada.»

Le gouvernement a ac­
cepté d’amender son projet de 
loi sur l’immigration pour y 
ajouter des clauses qui préci­
sent comme jamais auparavant 
les responsabilités du gouver­
nement fédéral en matière 
d’immigration francophone au 
pays.Il s’agit d’une grande vie 
toire personnelle pour la Com­

missaire aux langues officielles. 
Dyane Adam a fait de l’immi­
gration francophone un des 
dossiers prioritaires de son 
mandat. Elle s’est d ’abord 
heurtée à l’indifférence et à 
l’incompréhension des hauts 
fonctionnaires du ministère, 
avant de finalement convaincre 
la ministre de la Citoyenneté 
et de l’Immigration, Elinor 
Caplan, de la justesse de ses 
revendications. Lors de sa 
comparution devant le comité 
parlementaire en mars dernier, 
Mme Adam avait demandé que 
la loi assure carrément le re­

nouvellement démographique 
des communautés minoritaires, 
par l’entremise des processus 
de sélection et d’établissement 
des immigrants. Le gouverne­
ment n’était cependant pas prêt 
à aller aussi loin.

La victoire de iM,nc Adam 
est remarquable à plus d’un ti­
tre. Malgré les effets combinés 
de la baisse du taux de natalité 
et de l’assimilation, cette ques­
tion ne suscite aucun intérêt 
chez la plupart des leaders de 
la francophonie canadienne et 
au sein des communautés fran­
cophones, sauf au Manitoba.

CE PRINTEMPS, 

AVANT DE 

NETTOYER 

VOTRE CHALET, 

PROTÉGEZ-VOUS 

ET PROTÉGEZ 

VOTRE FAMILLE 

CONTRE

Le soleil qui monte dans le ciel du printemps 
Annonce la venue de ces jours plus cléments 
Et les chauds rayons d’or du bel astre du jour 
Sont le gage que l’été sera tôt de retour
La gent trotte-menu dans ses quartiers d’hiver 
A pris d’assaut sans gêne votre camp de naguère 
Et, avec un sourire, vous êtes fort aise de voir 
Qu’il s’agit de souris et non pas d’un ours noir
Mais qu’à cela ne tienne, il faut vite nettoyer 
Ce que la compagnie a sans gêne déposé 
Mais avant de laver, de rincer, d’épousseter 
Il y a une ou deux choses à ne pas oublier
L’air empeste le moisi et la poussière est dense 
Finalement vient le jour de se mettre au travail 
Il serait regrettable si personne ne pense 
À tout désinfecter, à porter l’attirail

LES INFECTIONS 

CAUSÉES 

PAR LES

Assurez-vous de bien nettoyer votre chalet à 
l'aide d'une solution chlorée. Il ne faut pas se 
contenter de balayer; il faut tout récurer à 
fond. Pour un maximum de protection, portez 
des gants, un masque et des chaussures.

Pour obtenir de plus amples renseignements 
sur la façon de vous protéger, consultez le 
dépliant "Qu'est-ce que le syndrome pul­
monaire à hantavirus?" que vous pouvez vous 
procurer dans un des bureaux du ministère des 
Richesses renouvelables ou de la Santé et des 
Affaires sociales, dans un des postes de soins

CROTTES DE

Htèon
Gouvernement
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L'avenir de la harde de caribous de la 
Porcupine

L’image classique de la 
harde de caribous de la 
Porcupine est celle d’un grand 
rassemblement d’animaux dis­
persés à travers la toundra arc­
tique. Sans contredit la plus 
grande harde de caribous au 
Yukon, la harde de la Porcupine 
comptait 129 000 têtes lors du 
dernier recensement, ce qui, à 
première vue, semble beau­
coup.

Mais cette image et ce 
nombre -  ne représentent pas 
un tableau complet de ce 
groupe d’animaux. On en con­
naît beaucoup plus sur la harde 
de caribous de la Porcupine que 
sur n ’importe quelle autre 
harde migratoire en Amérique

du Nord. Cependant, quand 
on compare les chiffres bruts 
de cette harde à ceux des autres 
hardes de la toundra, on se 
rend compte que les chiffres 
peuvent évoquer une image 
troublante.

L’année dernière, Don 
Russell, un biologiste du Ser­
vice canadien de la faune, a 
recueilli et analysé ces chiffres, 
ainsi que d’autres données, 
pour déterminer ce que l’ave­
nir réserve à cette harde. Le 13 
mai dernier, il a donné une 
conférence du Yukon Science 
Institute sur ce sujet au Centre 
de la Béringie.

M. Russell étudie le cari­
bou dans le Nord depuis pres­

que trois décennies, ce qui cor­
respond approximativement à 
la durée des pressions visant à 
rendre accessible au dévelop­
pement énergétique les aires 
principales de mise bas de la 
harde dans la Réserve faunique 
nationale de l’Arctique.

A cause de la menace en­
traînée par le développement, 
il est possible d’obtenir des 
fonds de recherche pour étu­
dier la harde de caribous de la 
Porcupine (HCP). Il n’existe 
pas beaucoup de données sur 
les autres hardes étudiées par 
M. Russell, mais les renseigne­
ments suffisaient à indiquer 
que la HCP n’est pas aussi 
nombreuse qu’on pourrait le 
penser.

Par exemple, la harde de 
la rivière George au Labrador 
compte 780 000 animaux, la 
harde de Qamanirjuaq, sur la 
côte ouest de la baie d’Hudson 
comptait, au dernier recense­
ment, 500 000 caribous et la 
harde de l’Arctique de l’Ouest 
compte environ 430 000 têtes.

« De toutes les hardes mi­
gratoires de la toundra, la 
harde de caribous de la 
Porcupine est l’une des plus 
petites », explique M. Russell.

Mais surtout, la HCP n’a 
pas augmenté en nombre aussi 
vite que les autres hardes mi­
gratoires durant les années 
1970 et 1980. Elle a augmenté 
à un taux d’environ 4,5 pour 
cent par année, le taux de crois­
sance le plus faible de toutes 
les hardes.

Des 12 hardes étudiées 
par M. Russell, celle qui occupe 
le deuxième rang en matière de 
faible taux de croissance -  la 
harde du centre de l’Arctique 
-  a tout de même augmenté du 
double de ce taux. Trois autres 
hardes utilisent aussi la plaine 
côtière de l’Alaska durant les 
périodes de mise bas et d’éle­
vage et certaines d’entre elles 
ont quintuplé par rapport à 
leur nombre en 1970.

« La capacité d’augmenta­
tion de la harde de la Porcupine 
semble plus faible que celle des 
autres hardes. Ce n’est pas une 
harde très féconde », men­
tionne M. Russell.

De plus, la HCP est en 
déclin de façon régulière de­
puis le record de 178 000 ani­
maux en 1989. Bien que les 
autres hardes aient aussi dimi­
nué en nombre, elles ont com­
mencé à diminuer après la 
HCP.

11 ne s’agit pas d’un pro­
blème de survie des petits du­
rant leur premier mois de vie, 
car ce taux a en réalité aug­
menté au cours des années. M. 
Russell mentionne que c’est le 
taux élevé de mortalité des ca­
ribous adultes qui distingue la 
HCP des autres hardes. Cha­
que année, 16 pour cent des 
femelles de la HCP meurent, 
tandis que la moyenne nord- 
américaine se situe entre sept 
et treize pour cent.

M. Russell pense que les 
températures printanières plus 
chaudes peuvent contribuer au

déclin de la harde. Les analy­
ses des données météorologi­
ques indiquent que le nombre 
de jours où la température 
s’élève au-dessus de zéro degré 
Celsius a presque doublé de­
puis 1989, moment auquel la 
harde a commencé à diminuer. 
Cela impose des conditions de 
voyage plus difficiles aux cari­
bous et les forcent ainsi sur les 
crêtes où ils sont plus vulnéra­
bles aux attaques mortelles par 
les loups. (Voir yourYukon 
183, Spritig the Cruelest 
Season). Note de la traductrice 
: cette chronique n ’a pas été tra­
duite en français.

« Le climat a joué un rôle. 
Je soupçonne que cela en est 
la cause, mais il n’existe pas de 
preuve définitive », dit-il.

Etant donné les change­
ments climatiques radicaux, M. 
Russell a aussi examiné de plus 
près la harde du centre de 
l’Arctique, en Alaska. Leurs 
aires de mise bas ont été tou­
chées par le développement 
énergétique dans le région de 
Prudhoe Bay. Ces données peu­
vent aider à prédire comment 
le développement dans la Ré­
serve faunique nationale de 
l’Arctique peut toucher la 
harde de caribous de la 
Porcupine.

Les prochaines chroniques 
aborderont plus en détail cette 
partie de la conférence, mais qu’il 
suffise de dire que M. Russell 
pense que la harde de caribous de 
la Porcupine n’est pas un groupe 
d’animaux particulièrement flexi­
ble. Il existe déjà un grand nom­
bre de variations annuelles dans 
les facteurs qui touchent la harde. 
Cela ne prendrait pas beaucoup 
de pressions supplémentaires pour 
mettre la harde dans un état per­
manent de déclin.

« La conclusion est que cette 
harde n’est pas très féconde ni très 
résistante par rapport aux chan­
gements », mentionne M. Russell.

Don Russell a donné une 
conférence et une présentation 
Powerpoint sur l’« avenir de la 
harde de caribous de la Porcupine 
» au Centre de la Béringie, le di­
manche 13 mai dernier. Pour plus 
de renseignements, veuillez visiter 
le site www.taiga.net

Cette chronique est préparée 
par le ministère fédéral de l’Envi­
ronnement à Whitehorse.

Si vous prévoyez brûler du gazon, des 
broussailles ou des débris durant la saison 
des feux de 2000, vous devez vous 
procurer un PERMIS DE BRÛLER :

♦ pour les terres du GOUVERNEMENT 
TERRITORIAL et les terres PRIVÉES 
(assujetties aux règlements municipaux), 
entre le 1er avril et le 30 septembre.

♦ pour les terres du GOUVERNEMENT 
FÉDÉRAL, entre le 1er mai et le
30 septembre.

Pour obtenir de plus amples renseigne­
ments sur les permis et sur la façon de 
brûler vos débris en toute sécurité, 
veuillez communiquer avec le bureau de 
gestion des ressources du MAINC le plus 
près de chez vous. Vous trouverez la liste 
des bureaux dans les pages bleues de 
l'annuaire téléphonique.

Vous pouvez vous procurer un permis de 
brûler gratuitement auprès du bureau de 
gestion des ressources du MAINC de 
votre région.

Permis du feu de camp
Vous devez également détenir un 
permis pour faire des feux de camp 
sur les terres du gouvernement 
territorial entre le 1er 
avril et le 30 septembre.

1 * 1 Indian and Northern Affaires indiennes
Affairs Canada et du Nord Canada Canada

A LA RECHERCHE D’UN EMPLOI!
Le p ro g ra m m e  P re n d re  sa  ca rriè re  en  m ain_____ ]est conçu
pour les francophones à la recherche d'emploi dans un 
milieu anglophone.

Marché du travail et économie 
Stratégies de recherche d'emploi 
Curriculum vitae et lettre de présentation 
Gestion du temps et du stress 
Techniques d'entrevue 
Simulations d'entrevues filmées en 
français ou en anglais _
Introduction à l’informatique, à Internet 
et au courrier électronique

(Programme indïviduef et personnafisé séton vos besoins.

EN TOUT TEMPS SUR RENDEZ-VOUS!

Renseignements et inscription : Claire au 668-2663

1 * 1 Human Resources Développement des 
Development Canada ressources humaines Canada

O  FA
Service d'Orientation 
et de Formation des Adultes

http://www.taiga.net
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Découvrir les sentiers de Whitehorse
Un guide essentiel

L’arrivée de la belle saison fournit aux nombreux randon-

CRTC1̂ AVIS PUBLIC DU CRTCCanada
1. L'ENSEMBLE DU CANADA LE RÉSEAU DES SPORTS (RDS) INC.
demande l’autorisation de modifier la licence de l’entreprise nationale de 
programmation d’émissions spécialisées de langue française connue sous le 
nom de Le réseau des Sports (RDS) en remplaçant les conditions de licence 
relatives aux codes de l’industrie sur la représentation non sexiste des personnes 
et la violence dans les émissions. Pour plus d’information, veuillez consulter 
l’avis public. EXAMEN DE LA DEMANDE : Bureau 300, 1755, bout René- 
Lévesque E., Montréal (Qc). Si vous voulez appuyer ou vous opposer à une 
demande, vous pouvez écrire à la Secrétaire générale, CRTC, Ottawa (Ont.) 
K1AON2. Vous pouvez également soumettre votre intervention par fax au (819) 
994-0218 ou par courriel au : procedure @crtc.gc.ca. Vos commentaires doivent 
être reçus par le CRTC au plus tard le 5 juin 2001 et DOIVENT inclure la 
preuve qu’une copie a été envoyée au requérant. Pour plus d’information : 1- 
877-249-CRTC (sans frais) ou Internet : http://www.crtc.gc.ca. Document de 
référence : Avis public CRTC 2001-48.

Conseil de la radiodiffusion et des Canadian Radio-Television and 
I t I  télécommunications canadiennes Télécommunications Commission

Que pensez-vous de la m odification  
proposée au rem boursement de la consigne  
des récipients en carton com plexe en vertu 

du programme de recyclage du Yukon?

Le gouvernement du Yukon veut savoir ce que vous pensez de 
la modification proposée au remboursement de la consignation 
des récipients à boisson en carton complexe comme les boîtes 
de jus ou de boisson (emballages Tetra Pak).

Actuellement, on exige des consommateurs une consigne de 10 
cents par récipient à l’achat et les centres de recyclage 
remboursent 5 cents.

On suggère que les consommateurs continuent de payer la 
même consigne de 10 cents, mais que le remboursement de la 
consigne passe à 10 cents par récipient à boisson en carton 
complexe.

Par cette modification, le gouvernement espère contribuer à une 
augmentation du taux de récupération des boîtes de jus 
vendues au Yukon, qui était seulement de 30 p. 100 l’an dernier. 
Par comparaison, le taux de récupération de la plupart des 
autres récipients à boisson se situe entre 75 p. 100 et 95 p. 100.

Les boîtes en carton complexe contiennent habituellement du 
jus de fruit et sont souvent incorporées aux boîtes à lunch. La 
modification devrait faire l’affaire des familles du Yukon qui 
recevront un remboursement plus élevé dans les centres de 
recyclage.

Vous pouvez vous procurer une trousse d’information relative à 
la proposition aux bureaux du ministère des Richesses 
renouvelables, dans les bibliothèques du Yukon, au Service de 
renseignements de l’édifice administratif principal du 
gouvernement du Yukon, sur la 2e Avenue à Whitehorse, et 
auprès des agents territoriaux.

Vous avez jusqu’au lundi 9 juillet 2001 pour faire part de vos 
commentaires au ministère des Richesses renouvelables. Vous 
pouvez les transmettre par les moyens suivants :

Courriel : environment@gov.yk.ca
Téléphone : (867) 667-5934
Télécopieur : (867) 393-6205
Appel sans frais : 1 -800-661 -0408
Poste : Programme des récipients

à boisson du Yukon R-8,
M inistère des Richesses renouvelables 
C.P. 2703
W hitehorse (Yukon) Y 1A 2C 6

tiiken
Richesses renouvelables

neurs du territoire l’occasion 
de belles découvertes. La bro­
chure «Découvir les sentiers de 
Whitehorse» est un guide qui 
présente les sentiers bordant le

fleuve Yukon et les environs du 
lac Schwatka, du canyon Mi­
les et de Canyon City.

Histoire, nature, prépara­
tions, l’ouvrage est complet en

soi et fort intéressant.
On peut se le procurer à 

différents endroits en ville et 
au Centre de la francophonie.

■  j É L H  Affaires indiennes Indian and Northern
|  ■  et du Nord Canada Affairs Canada

Renforcem ent de l’évaluation  
environnem entale pour les Yukonnais

Le ministère des Affaires indiennes et du Nord canadien et l’Agence canadienne dévaluation environnementale vont 
tenir deux séances d’information publique à Whitehorse, pour discuter des modifications proposées à la Ltn canadienne 
sur l ’évaluation environnementale.

■ En soirée - le 29 mai 2001
de 19 h à 21 h, dans la salle de réunion de la bibliothèque municipale de Whitehorse

• En m atinée - le 30 mai 2001
de 9 h à midi, au Gold Rush Hôtel Town Hall

Pour obtenir plus d’information concernant ces séances d’information, veuillez communiquer avec la Direction de 
l’environnement du MAINC au 667-3251.

Vous trouverez plus d’information sur la Loi canadienne sur l'évaluation environnementale au site Web suivant : 
http://www.ceaa-acee.gc.ca/

C a n a d a

O FFRE D’EMPLOI
Réceptionnistes bilingues, service de renseignem ents

Ministère des services gouvernementaux 
Bureau des services en français 
N° de concours : 01-AR05-04
Salaire horaire : de 17,78 $ à 20,39 S (poste auxiliaire sur appel) Date de clôture : 15 juin 2001

de 34 783 $ à 39 892 S par année (poste de durée indéterminée)

Relevant du directeur du Bureau des services en français, les réceptionnistes du Service de renseignements du 
gouvernement fournissent des services de réception bilingue et traitent l’information de façon efficace

Les candidats/candidates idéal(e)s aiment travailler avec le public; sont capables de travailler en français et en 
anglais; sont capables de fournir des services au public et des services de réception; sont capables d ’utiliser un 
ordinateur.

LES CANDIDATS ET CANDIDATES DEVRONT RÉUSSIR UNE ÉPREUVE DE COMPÉTENCE LINGUISTIQUE 
DANS LES DEUX LANGUES OFFICIELLES POUR ÊTRE CONVOQUÉ(E)S EN ENTREVUE.

Nota : Il s ’ag it d ’une do ta tion  an tic ipée  p o u r un poste  de durée indé te rm inée  et/ou  un pos te  d ’aux ilia ire  
su r appel.

Une lis te  de cand idatu res, va lide  po u r un an, sera é tab lie  à p a rtir des o ffres  de se rv ices  soum ises , pour 
perm ettre  de com b le r to u te  vacance éventue lle  dans le mêm e m in is tè re  e t au m êm e e n d ro it po u r un poste  
perm anent, un poste  à durée dé term inée ou un pos te  d ’au x ilia ire  su r appel.

On donnera p ré fé rence aux rés iden ts /rés iden tes  du Yukon p o u r to u t em p lo i à com b le r dans la fo n c tio n  
pub lique  du Yukon.

Le gouvernement du Yukon souscrit à l'équité en matière d’emploi.

Les dem andes d ’em p lo i et les cu rricu lu m  v itae  do ive n t pa rven ir à la C o m m iss io n  de la fo n c tio n  pu b liqu e  
au p lus tard à 17 h, le jo u r de la date de c lô tu re .

Les personnes intéressées devront démontrer clairement dans leur demande d ’emploi ou dans leur curriculum 
vitae qu’elles ont les compétences requises pour le poste, car la liste des noms retenus pour l’examen sera établie 
en fonction des renseignements fournis. L’énoncé de qualités et la description de tâches sont disponibles sur 
demande.

Nous rem erc ions les pe rsonnes qu i pos tu len t. N ous com m u n iq ue ron s  seu lem en t avec les pe rsonnes 
do n t nous aurons re tenu la cand ida tu re  po u r exam en p lus  poussé.

Prière de soumettre votre candidature à l’adresse suivante :

Gouvernement du Yukon 
Commission de la fonction publique 
C. P. 2703 
20 71 ,2e Avenue 
Whitehorse (Yukon) Y 1A 2C6

Commission de la fonction publique
Yulton

Téléphone : (867) 667-5653 
Télécopieur : (867) 667-5755 
Courriel : résumé@gov.yk.ca

http://www.crtc.gc.ca
mailto:environment@gov.yk.ca
http://www.ceaa-acee.gc.ca/
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Grille horaire télé
Sem aine  du 25 au 31 m ai 2001

Semaine
SRC 7 h 0 0  C ’e s t  

s im p le . . .
. . m e n s o n ­
g e s

L e  M id i T a m  T a m / V  L iz a V a r ié e s ^ d é e s ™
l u m i è r e

p a r i é e s p a r i é e s V  T i m o n  e t  
P u m b a a

V a r ié e s p a r i é e s p a r i é e s C e  s o i r T a m  T a m V a r i é e s

RDI 7 h 3 0
A t la n t iq u e

L e  Q u é b e c  
e n  d i r e c t

L e  M id i L e  Q u é b e c  e n  d i r e c t jL 'O n t a r io  e n  d i r e c t L 'O u e s t  e n  d i r e c t V a r ié e s J o u r n a l  d e  
F r a n c e

|L e  j o u r n a l  R D I V a r i é e s C a p i t a l
a c t i o n s

L e  j o u r n a l  
R D I

M a i s o n ­
n e u v e

TV5 V a r ié e s M a
C . . d 'a r t s

V a r ié e s M e  :15 
M é m o i r e s . .

V a r ié e s I V a r ié e s J o u r n a l  d e  
F r a n c e

J o u r n a l
S u i s s e

J o u r n a l
B e lg e

V a r ié e s :5 0 C o u p
c h a p .

V a r i é e s V a r i é e s P y r a m i d e J o u r n a l
S u i s s e

J o u r n a l  d e  
F r a n c e

V a r i é e s

TVA V a r ié e s V a r ié e s V  M ic h e l  
J a s m i n

M a m a n
D io n

B o u t iq u e  T V A Q u o i
B u g s ?

L e s  f e u x  d e  l ' a m o u r C l a i r e  L a m a r c h e T o p
m o d è l e s

S u n s e t
B e a c h

L e  T V A P i m e n t
f o r t

V a r i é e s V a r i é e s

25 MAI 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01h00 01h30

SRC M a g ie  d é m a s q u é e Z o n e  l i b r e  L e  c o q  d e
M o n t r é a l .

L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  B u l le t in  n a t io n a l .

N o u v e l l e s  s p o r t s  / :1 5  “ K a m a  S u t r a :  U n e  f a b l e  d ' a m o u r "  I
| ( D r a , ’9 6 )  S a r i t a  C h o u d h u r y ,  I n d i r a  V a r m a .

|:4 0  F in  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

RDI G r a n d s  r e p o r t a g e s L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  B u l le t in  n a t io n a l .

M a i s o n ­
n e u v e

L e  C a n a d a  
a u j o u r d 'h u i

G r i f f e L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  B u l le t in  n a t io n a l .

G r a n d s  r e p o r t a g e s
L ’a m o u r  fo u

C a p i t a l
a c t io n s

G r i f f e J o u r n a l  d u  
M a n i t o b a

J o u r n a l  d u  
I P a c i f i q u e

J o u r n a l  d e  
l 'O n t a r i o

J o u r n a l
A t l a n t i q u e

TV5 h l5 h3 0
T h a l a s s a

|:45 P a s  r ê v e r  É le v a g e  
d e  c h a r d o n n e r e t s .

4 0  F e s t iv a l  d ' é t é  2 0 0 0  I
I n v it é ( e s ) :  I s m a ë l  L ô .

:4 0  D . J o u r n a l
B e lg e

L e  s o i r  3 T V 5  le  j o u r n a l  A 15 
D é c o l la g e

15  L e s  p é d i a t r e s  P t .  3  d e  4  ( s u i t e  
1 j u i n )

4 5  T V 5  
l ' i n v i t é

10 5  R u g b y  e t  h o m m e s T V 5 jo u r n a l
/ I 5 l n v i t é

P y r a m i d e

TVA " I l l u s i o n s  b l e s s é e s "  ( D r a , ’9 4 )  D a n ic a  M c K e l la r ,  
D e e  W a l la c e  S t o n e .

L e  T V A C r i m e s  e t  h o m m e s  L e
s y s tè m e  d e  ju s t ic e .

L e  T V A ,  s p o r t s / : s o L o t e r i e  / :5 5  " L a  b a l a n c e "
( P o l i c e , ’8 2 )  N a t h a l ie  B a y e ,  R ic h a r d  B e r r y .

:5 5  I n f o p u b l i c i t é |F in  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

26 MAI 08h00 08h30 09h00 09h30 10h00 10h30 11h00 11h30 12h00 12h30 13h00 13h30 14h00 14h30 15h00 15h30 16h00 16h30
SRC V o i c i  L u l u L a s s i e L e  M id i " L e s  p o i d s  l o u r d s "  ( R o m , '9 5 )  T o m  M c G o w a n ,  

B e n  S t i l le r .
A v e n t u r e s
T i n t i n

A c c e n t
f r a n c o .

D o u c e
f o l l e

B r a n c h é O is e a u x A v e n . . o l y m p i q u e T é l é jo u r ­
n a l

C l a u d e
C h a r r o n

H o c k e y  C o u p e  S t a n le y  
P i t . / N . J .

RDI G r i f f e E n t r é e  d e s  
a r t i s t e s

L e  M id i B u l le t i n  
d e s  je u n e s

B r a n c h é V i v r e  i c i E n j e u x  M a g a z in e  
d 'a f f a i r e s  p u b l iq u e s .

I m p a c t D o u c e
f o l i e

G r i f f e J o u r n a l  d e  
F r a n c e

L e  j o u r n a l  
R D I

B u l le t i n  
d e s  j e u n e s

H i s t o i r e s
o u b l i é e s

C u l t u r e -
c h o c

L e  j o u r n a l  
R D I

M é d ia s

TV5 05  G é n ie s  
h e r b e

F l e u r s  e t  
j a r d i n s

T V 5 jo u r n a l  
/  i 5 P r e s s e

V a  s a v o i r R e f l e t s  S u d S p o r t
A f r i c a

J o u r n a l  d e  
F r a n c e

J o u r n a l
S u i s s e

J o u r n a l
B e lg e

R u g b y  e t  h o m m e s  L e
r u g b y  e s t  d a n s  le  p r é .

T h a l a s s a  L e s  m e r s  d e  
l 'I s la n d e .

:1 5
C . . d ’a r t s

J o u r n a l
S u i s s e

J o u r n a l  d e  
F r a n c e

U n i o n  l i b r e  
A m é r i q u e

TVA F le u r s ,
j a r d i n s

V i n s  &  
f r o m a g e s

l - D  m a i s o n V ia  T V A B o u t iq u e  T V A I n f o p u b l i ­
c i t é

I n f o p u b l i ­
c i t é

I n f o p u b l i ­
c i t é

" S a n s  d e s s u s  d e s s o u s
W e a v e r ,  R id e r  S t r o n g .

“  ( C o m , ’9 4 )  J a s o n L e  T V A " D r ô l e  d e  s i n g e "  ( C o m / 9 5 )  J a s o n  
A le x a n d e r ,  E r i c  L lo y d .

26 MAI 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21 h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01h00 01h30

SRC | i6 h (X ) H o c k e y  S é r ie s  é l im in a t o i r e s  d e  la  C o u p e  
S t a n le y  P i t t s b u r g h  v s  N e w  J e r s e y

T é l é jo u r ­
n a l

N o u v e l l e s  s
p o u r  in te r n e

i p o r t s  / :5 0  " B e i j i n g  e x p r e s s "  U n  a n c ie n  e s p io n  e s t  r e c r u té  
p te r  d e s  m a l f a i t e u r s .  ( C o m / d r a , ’9 5 )  M ia  S a r a ,  M ic h a e l  C a in e .

F in  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

RDI E n j e u x  M a g a z in e  
d 'a f f a i r e s  p u b l iq u e s .

T é l é jo u r ­
n a l

E n t r é e  d e s  
a r t i s t e s

C u l t u r e
c h o c

M é m o i r e s
P a y s

Z o n e  l i b r e  M a g a z in e  
s u r  l 'a c tu a l i t é .

T é l é jo u r ­
n a l

V i v r e  i c i E n j e u x  M a g a z in e  
d ’a f f a i r e s  p u b l iq u e s .

T é l é jo u r ­
n a l

B r a n c h é C u l t u r e -
c h o c

B u l l e t i n  
d e s  j e u n e s

L a  s e m a in e  v e r t e
M a g a z in e  a g r ic o le .

TV5 16 h3 0
U n i o n  l i b r e

N o s  a n n é e s  7 0  F r é d é r iq u e  B e d o s  r e c e v e r a  le s  
p e r s o n n a l i t é s  in c o n to u r n a b le s  d e s  a n n é e s  7 0 .

J o u r n a l
B e lg e

L e  s o i r  
3 /  4 5  I n v i t é

T V 5  le  j o u r n a l  / 1 5 T e m p s  d 'é c l a i r 4 5  R e v u e  
d e  p r e s s e

D . G r a n d s
e n t r e t i e n

F e s t iv a l  d ' é t é  d e  
Q u é b e c  I s m a e l  L ô .

T V 5 jo u r n a l
/ i s i n v i t é

L e s
p é d i a t r e s

TVA 1 5 h 3 0 “ D r ô l  
e  d e  s i n

" D u o  d e  c h o c "  ( C o m , ’8 9 )  K u r t  R u s s e l l ,  
S y lv e s te r  S t a l lo n e .

4 5  L e  T V A 10  L e  T V A ,  
s p o r t s

L o t e r i e s  /  4 0  " L e  l i e n "  R e la t io n  s e n t im e n ta le  e n t r e  T e x a n  e t 
u n e  fe m m e  d é lu r é e .  ( P o l i c e , '9 3 )  D e n n is  Q u a id ,  M e g  R y a n .

0 5  I n f o p u b l i c i t é 10 F in  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

27 MAI 08h00 08h30 09h00 09h30 10h00 10h30 11 h00 11h30 12h00 12h30 13h00 13h30 14h00 14h30 15h00 15h30 16h00 16h30
SRC M é d ia s P o i n t  d e  

p r e s s e
L e  M id i L a  s e m a in e  v e r t e

|M a g a z in e  a g r ic o le .
S e c o n d
r e g a r d

J e u n e s s e s  m u s i c a l e s
U n  d î n e r  c o n c e r t .

" L e s  r a n d o n n e u r s "  ( C o m /d r a , ’ 9 7 )  K a r in  V ia r d ,  
P h i l ip p e  H a r e l .

[ E m i l i e  d e  la  „  I s a b e l le  I 
e x e r c e  s o n  p o u v o i r .

T é l é jo u r -
n a l

D é c o u v e r t e  L e  l a i t  L e s  
v e r t u s  d u  la i t .

P o p  R é t r o

RDI A c c e n t
f r a n c o .

T r a j e c ­
t o i r e s

L e  M id i B u l le t i n  Z o n e  l i b r e  M a g a z in e  
d e s  j e u n e s  s u r  l 'a c tu a l i t é .

B r a n c h é M é m o i r e s
P a y s

E n j e u x  M a g a z in e  
d ’a f f a i r e s  p u b l iq u e s .

G r i f f e [ J o u r n a l  d e  
F r a n c e

|L e  j o u r n a l  
R D I

B u l le t i n  
d e s  j e u n e s

B r a n c h é M é d ia s L e  j o u r n a l  
R D I

E n t r é e  d e s  
a r t i s t e s

TV5 :0 5  K i o s q u e  F a i t s  d e  
l 'a c tu a l i t é .

T V 5  le  j o u r n a l  / 1 5 L o u i s  
L a b r o c a n t e

45  I m a g e s  
d e  p u b

R o m a ,
R o m a

J o u r n a l  d e  
F r a n c e

J o u r n a l
S u i s s e

J o u r n a l
B e lg e

C o n c o u r s  m u s i c a l  i n t e r n a t i o n a l
R e in e  É l is a b e t h  d e  B e lg iq u e .

3 5 C h r o n -
i q u e s

P y r a m i d e J o u r n a l
S u i s s e

J o u r n a l  d e  
F r a n c e

V i v e
d i m a n c h e !

TVA 7 h 0 0  " A  p r o p o s  
d ' H e n r y "  ( D r a , ’9 1 )

C o u p  d e  
c h a p e a u

I n f o p u b l i ­
c i t é

É v a n g é l i ­
s a t io n

B o u t iq u e  T V A I n f o p u b l i ­
c i t é

I n f o p u b l i ­
c i t é

S c l é r o s e . .
p l a q u e

" V i f  c o m m e  le  v e n t "  ( D r a , ’ 9 4 )  M a r g o t  K id d e r ,  
J a s o n  W ile s .

L e  T V A F o r t  B o y a r d " L e
f a c t e u r "

27 MAI 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21 h00 21 h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 h00 01 h30
SRC A n g è l e  L e  p é l i c a n  

D u b e a u
T é l é jo u r ­
n a l

N o u v e l l e s  s p o r t s  A 5 0  " L a  f i è v r e  d a n s  le  s a n g "
( P s y , ’6 1 )  W a r r e n  B e a t ty ,  N a ta l ie  W o o d .

15 5  F in  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

RDI Z o n e  l i b r e  M a g a z in e  
s u r  l 'a c tu a l i t é .

T é l é jo u r ­
n a l

C u l t u r e
c h o c

P o i n t  d e  
p r e s s e

S e c o n d
r e g a r d

E n j e u x  M a g a z in e  
d ’a f f a i r e s  p u b l iq u e s .

T é l é jo u r ­
n a l

C o u r a n t s
P a c i f i q u e

Z o n e  l i b r e  M a g a z in e  I 
s u r  l 'a c tu a l i t é .

[ T é lé jo u r ­
n a l

A c c e n t
f r a n c o .

B r a n c h é B u l le t i n  
d e s  j e u n e s

C o u r a n t s
P a c i f i q u e

C u l t u r e
c h o c

TV5 I6 h 3 0  V iv e  d i m a n c h e ! T V 5  i n f o s  A 15 B o u i l l o n  d e  c u l t u r e
|D e s  e s p r i t  r e b e l le s .

J e u x  2 0 0 1 J o u r n a l
B e lg e

L e  s o i r  
3 / 4 5  I n v i t é

T V 5  le  j o u r n a l  / 1 5  N o s  a n n é e s  7 0  F r é d é r iq u e  B e d o s  
r e c e v e r a  le s  p e r s o n n a l i t é s  in c o n to u r n a b le s  d e s  a n n é e s  7 0 .  I

O e u v r e s
c h a n t ie r

:0 5  K i o s q u e  F a i t s  d e  
l 'a c tu a l i t é .

T V 5 jo u r n a l  
/  i s i n v i t é

P y r a m i d e

TVA h 6 h 3 0  " L e  f a c t e u r "  U n  v a g a b o n d  s e  r e t r o u v e  à  la  t ê te  d 'u n  g o u p e  lu t t a n t  p o u r  la  
[ d é m o c r a t ie .  ( S c ie n c e  f i c t i o n , 1 9 9 7 )  W il l  P a t t o n ,  L a r e n z  T a t e ,  K e v e n  C o s tn e r .

L e  T V A / 5 5  
S p o r t s

10 L o t e r i e s  /  20 I n f o p u b l i c i t é :2 5  F in  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

28 MAI 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21 hOO 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 h00 01 h30
SRC I6 h 3 0  " G e o r g e s  d e  la  j u n g l e "

( C o m , ’9 7 )  B r e n d a n  F r a s e r .
C h r o n .
é t r a n g e s

L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  B u l le t in  n a t io n a l .

N o u v e l l e s  s p o r t s  / :1 5  " L e s  s o e u r s  H a m le t "
( D r a , '9 6 )  B é r é m ic e  B e h o ,  É m i l ie  A l tm a y e r .

05  P o l i t i q u e  / :1 5  F in  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

RDI G r a n d s  R e p .  U n e
r é f le x io n  s u r  le  r a c is m e .

L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  B u l le t in  n a t io n a l .

M a i s o n ­
n e u v e

[L e  C a n a d a
a u j o u r d 'h u i

M é d ia s L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
[ P o in t  B u l le t in  n a t io n a l .

G r a n d s  R e p .  L e s  fe u x  
d u  K u  K lu x  K la n

C a p i t a l
a c t io n s

M é d ia s J o u r n a l  d u  
M a n i t o b a

J o u r n a l  d u  
P a c i f i q u e

J o u r n a l  d e  
l 'O n t a r i o

J o u r n a l
A t la n t i q u e

TV5 I6 h 3 0  R a c i n e s  e t  a i l e s 2 0  T V 5  
in f o s

F a i t  D i v e r s B i b l i o -
t h e c a

J o u r n a l
B e lg e

L e  s o i r  3 T V 5  le  j o u r n a l  / 1 5  L o u i s  
L a b r o c a n t e

4 5  B o u i l l o n  d e  c u l t u r e 0 5  M is e  a u  p o i n t
M a g a z in e  d 'a c t u a l i t é .

T V 5 jo u r n a l
/ ! 5 l n v i t é

P y r a m i d e

TVA A l l y  M c  B e a l L u n d i  . . J u l ie  M e i l le u r s  ! 
m o m e n ts  à  P a r is .

L e  T V A U n  s h o w  s o u r n o is L e  T V A ,  s p o r t s /  s o L o t e r i e  A 5 5  I n f o p u b l i c i t é F in  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

29 MAI 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21 h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 h00 01h30
SRC I6 h 3 0  H o c k e y  F in a le  S é r ié s  é l im in a t o i r e s  d e  la  

C o u p e  S t a n le y  L N H
L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  B u l le t in  n a t io n a l .

N o u v e l l e s  s p o r t s  / 1 5  
D é c o u v e r t e

|:2 0  F in  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

RDI G r a n d s  r e p o r t a g e s L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
[ P o in t  B u l le t in  n a t io n a l .

M a i s o n ­
n e u v e

L e  C a n a d a  
a u j o u r d 'h u i

E n t r é e  d e s  
a r t i s t e s

L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  B u l le t in  n a t io n a l .

i G r a n d s  r e p o r t a g e s C a p i t a l
a c t io n s

E n t r é e  d e s  
a r t i s t e s

J o u r n a l  d u  
M a n i t o b a

J o u r n a l  d u  
P a c i f i q u e

J o u r n a l  d e  
l 'O n t a r i o

J o u r n a l
A t la n t iq u eTV5 I6 h 3 0  T o u t  l e  m o n d e . .  Ir  

A n d e r s o n ,  L a u r e n t  B a ff ie
i v i t é ( e s ) :  R a f f a e la  
î , E m m a  B u n t o n .

T é l e s c o p e  A v a n c é e s  
d u  q u a r t  d e  s iè c le .

J o u r n a l
B e lg e

L e  s o i r  3 T V 5  le  j o u r n a l  /: 15 D e s  r a c i n e s  e t  d e s  a i l e s
R e p o r ta g e  s u r  P o m p é i .

F a i t  D i v e r s 0 5  R e f l e t s  5î u d T V 5 jo u r n a l
/ i s i n v i t é

P y r a m i d e

TVA P la n è t e  e n  f o l i e
R e p o r ta g e s  lo u fo q u e s .

J u s t e  p o u r  r i r e L e  T V A |U n  s h o w  s o u r n o is L e  T V A ,  s p o r t s / : s o L o t e r i e  A 5 5  I n f o p u b l i c i t é F in  d e  la  p r o g r a m m a t i c in

30 MAI 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01h00 01h30
SRC U n i o n  l i b r e  In v it é ( e s ) :  

P a s c a le  M o n tp e t i t .
R é s e a u x  S u s p e n s io n  
c o n te s té e .

L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  B u l le t in  n a t io n a l .

N o u v e l l e s  s p o r t s  A 15  " W i n d i g o "  ( D r a , ’9 4 )  R ic h a r d  |F in  d e  la  p r o g r a m m a t i o n
K is ta b is h ,  G u y  N a d o n .

RDI G r a n d s  R e p .  L 'h is to i r e  
d e  d 'A lb e r t  G o e r in g .

L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  B u l le t in  n a t io n a l .

M a i s o n ­
n e u v e

L e  C a n a d a  
a u j o u r d 'h u i

J a r d in s . . . L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  B u l le t in  n a t io n a l .  |

G r a n d s  r e p o r t a g e s  L e  |
v r a i  A lb e r t  G o e r in g

C a p i t a l
a c t io n s

J a r d in s . . . J o u r n a l  d u  
M a n i t o b a

J o u r n a l  d u  
P a c i f i q u e

J o u r n a l  d e  
l 'O n t a r i o

J o u r n a l
A t la n t iq u e

TV5 I6 h 3 0  A m o u r  e n  d é p i t . . M é d i t e r -
| r a n é o

L e t t r e  à . . . L e s  id é e s  
l u m i è r e

J o u r n a l
B e lg e

L e  s o i r  3 T V 5  le  j o u r n a l  A 1 5 T o u t  l e  m o n d e  e n  p a r le  I n v it é ( e s ) :  
R a f f a e la  A n d e r s o n ,  L a u r e n t  B a f f ie ,  E m m a  B u n to n .

:4 0  L a  
d i n d e

:0 5  D i t e s - m o i  In v i t é ( e s ) :  
S o u h a  B e c h a r a .

T V 5 jo u r n a l  
/  i s i n v i t é

P y r a m i d e

TVA " U n e  v i e  i n a t t e n d u e "  ( P s y , '9 6 )  S t e p h e n  
IC o l l in s ,  S t o c k a r d  C h a n n in g .

L e  T V A U n  s h o w  s o u r n o is
In v it é ( e s ) :  J e a n  R e n o .

L e  T V A ,  s p o r t s / : 5 0 L o t e r ie  / :5 5  I n f o p u b l i c i t é F in  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

31 MAI 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 h00 01 h30
SRC H o c k e y  F in a le  S é r ie s  é l im in a t o i r e s  d e  la  C o u p e  S t a n le y  

L N H
L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  B u l le t in  n a t io n a l .

N o u v e l l e s  s p o r t s  / :4 5  " F i e s t a "  ( D r a , ’9 5 )  G r é g o i r e  C o l in ,  
J e a n - L o u is  T r in t ig n a n t .

|:05 F in  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

RDI G r a n d s  R e p .  T r o is  
f a m i l l e s  d e s  P h i l ip p in e s .

L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  B u l le t in  n a t io n a l .

M a i s o n ­
n e u v e

L e  C a n a d a  
a u j o u r d 'h u i

C u l t u r e -
c h o c

L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  B u l le t in  n a t io n a l .

[ G r a n d s  r e p o r t a g e s [C a p i t a l
a c t io n s

C u l t u r e -  I 
c h o c

J o u r n a l  d u  
M a n i t o b a

J o u r n a l  d u  I 
P a c i f i q u e

J o u r n a l  d e  
l 'O n t a r i o

J o u r n a l
A t la n t i q u e

TV5 h 6 h 3 0 U n .
L i b r e

E c r a n s  d u  
m o n d e

0 5  L e s  p é d i a t r e s A r t s  e t  
a u t r e s

J o u r n a l
B e lg e

L e  s o i r  3 T V 5  le  j o u r n a l  / 1 5  A m o u r  e n  
d é p i t . .

[4 5
C . . d 'a r t s

j L e t t r e  à . . . 0 5  F a x c u l t r e T V 5 jo u r n a l
/ i s i n v i t é

P y r a m i d e

TVA D i v a  S t e l l a  r e n c o n t r e  
F r a n c is .

N i k i t a  U n  f ic h ie r  
le n c r y p té .

L e  T V A |U n  s h o w  s o u r n o is L e  T V A ,  s p o r t s / s o L o t e r i e  / :5 5  I n f o p u b l i c i t é F in  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

/ *  You will find the English listings in  the 
y f  Yukon News T.Y. Guide published every M onday.

III Vous retrouverez les canaux en anglais dans le guide 
télé du Yukon News, publié chaque lundi.

Yukon News

'Venez rencontrer

fa commissaire aux fangues officiedes

*Mm€ ‘Dyane ‘Adam
au café-rencontre du 8 ju in  

au Centre de fafancopfionie 
(302, rue Strie dand)
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l'aurore boréale' 19

Grî((e horaire +é(é
Sem ain e  du  1er au  7 ju in  2001

S e m a i n e 08h00 08h30 09h00 09h30 1OhOO 10h30 11h00 11 h30 12h00 12h30 13h00 13h30 14h00 14h30 15h00 15h30 16h00 16h30

SRC 7h00 C ’e s t  
s i m p l e . . .

. . m e n s o n ­
g e s

L e  M id i L i z a M o n  a n g e V a r i é e s V a r i é e s 1 0 1
D a l m a t i e n

T i m o n  e t  
P u m b a a

V a r i é e s W a t a t a t o w L . m e n s o n - 1 

f i e s ___________

|C e  s o i r T a r n  T a r n V a r i é e s

RDI 7h00
A t l a n t i q u e

L e  Q u é b e c  
e n  d i r e c t

L e  M id i L e  Q u é b e c  e n  d i r e c t L ' O n t a r i o  e n  d i r e c t L ' O u e s t  e n  d i r e c t N o u v e l l e s -
M é t é o

J o u r n a l  d e  
F r a n c e

L e  j o u r n a l  R D I V a r i é e s C a p i t a l
a c t i o n s

L e  j o u r n a l  
R D I

M a i s o n ­
n e u v e

TV5 V a r i é e s M a
C . . d 'a r t s

V a r i é e s V a r i é e s V a r i é e s J o u r n a l  d e  
F r a n c e

J o u r n a l
S u i s s e

J o u r n a l
B e l g e

V a r i é e s V a r i é e s V a r i é e s V a r i é e s P y r a m i d e J o u r n a l
S u i s s e

J o u r n a l  d e  
F r a n c e

V a r i é e s

TVA M a m a n
D i o n

V a r i é e s M ic h e l  J a s m i n B o u t iq u e  T V A Q u o i
B u q s ?

L e s  f e u x  d e  l ’ a m o u r C l a i r e  L a m a r c h e T o p
m o d è l e s

S u n s e t
B e a c h

L e  T V A P i m e n t
f o r t

V a r i é e s V a r i é e s

1 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21hOO 21 h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 h00 01 h30
SRC A u  c a b a r e t . . . Z o n e  l i b r e  Le sens du 

toucher.
L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  Bulletin national.

N o u v e l l e s  s p o r t s  /:15 " L u c i e  A u b r a c "  (Hist,'97) Daniel 45 F i n  d e  la  p r o g r a m m a t i o n
Auteuil, Carole Bouquet.

RDI G r a n d s  R e p .  Jeunes 
footballeurs européens.

Le T é l é jo u r n a l /  Le 
P o i n t  Bulletin national.

M a i s o n ­
n e u v e

L e  C a n a d a  
a u j o u r d 'h u i

G r i f f e L e  T é l é j o u r n a l /  L e  
P o i n t  Bulletin national.

G r a n d s  r e p o r t a g e s  La
loi du foot

C a p i t a l
a c t i o n s

G r i f f e J o u r n a l  d u  
M a n i t o b a

[ J o u r n a l  d u  
P a c i f i q u e

J o u r n a l  d e  
l 'O n t a r i o

J o u r n a l
A t l a n t i q u e

TV5 I16h30
[ T h a la s s a  |

:4 5  P a s  r ê v e r  Invité(es): 
Yves Lecoq.

40 F e s t i v a l  d ' é t é  d e  
Q u é b e c  Luce Dufault

40 D . J o u r n a l
B e l g e

L e  s o i r  3 T V 5  l e  j o u r n a l  /:1 S  
D é c o l la g e

15 L e s  p é d i a t r e s 45 T V 5  
l ' i n v i t é

10 5  R u g b y  e t  h o m m e s  IT V 5 j o u r n a l
/ I 5 l n v i t é

P y r a m i d e

TVA " J a c k  R e e d :  U n  t u e u r  p a r m i  n o u s "
Charles S. Dutton, Brian Dennehy.

(Police,’95) L e  T V A C r i m e s  e t  h o m m e s Le T V A ,  s p o r t s /  5 0 L o t e r i e  / :5 5  " M a u v a i s  g a r ç o n s "  Deux détectives sont 
obligés d'échanger leur identité. (Police,’95) Will Smith, Martin Lawrence.

I n f o p u b l i -
c i t é

F in  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

2 JUIN 08h00 08h30 09h00 09h30 10h00 10h30 11h00 11 h30 12h00 12h30 13h00 13h30 14h00 14h30 15h00 15h30 16h00 16h30

SRC V o i c i  L u l u L a s s i e L e  M id i " L 'é t é  d e s  v i c t o i r e s "  (Com,'89) Zachary 
Bennett, Greg Spottiswood.

A v e n t u r e s
[ T in t in

A c c e n t
I f r a n c o .

D o u c e
[ f o l ie

B r a n c h é O i s e a u x A v e n . . o l y m p i q u e T é l é  j o u r ­
n a l

C l a u d e
Charron

. . . c o u n t r y

RDI G r i f f e E n t r é e  d e s  
a r t i s t e s

L e  M id i B u l le t i n  
d e s  j e u n e s

L a  s e m a in e  v e r t e
Magazine agricole.

E n j e u x  Magazine 
d’affaires publiques.

L a  g u e r r e  f r o i d e G r i f f e J o u r n a l  d e  
F r a n c e

L e  j o u r n a l
Ir d i

B u l l e t i n  
d e s  j e u n e s

O i s e a u x Culture-
choc

Le journal 
RDI

Histoires
oubliées

TV5 05 G é n i e s  
h e r b e

F l e u r s ,
j a r d i n s

T V 5 jo u r n a l
/ : i 5 P r e s s e

V a  s a v o i r R e f l e t s  S u d  Présenté 
par Ousmane Kaba.

I S p o r t
A f r i c a

J o u r n a l  d e  
F r a n c e

J o u r n a l
S u i s s e

J o u r n a l
B e l g e

L e s  p e u p l e s  d u  t e m p s  j
La patagonie.

[ T h a l a s s a  Tableau 
Imaritime.

V i n s
f r o m a g e s

J o u r n a l
Suisse

J o u r n a l  d e  
F r a n c e

P l u s  g r a n d  
c a b a r e t

TVA F l e u r s ,
j a r d i n s

V i n s  &  
f r o m a g e s

l - D  m a i s o n V ia  T V A B o u t iq u e  T V A I n f o p u b l i -
c i t é

I n f o p u b l i -
c i t é

I n f o p u b l i -
c i t é

" L e s  a v e n t u r e s  d u  m a s q u e  p e r d u "
Victor Rojas, Toran Caudell.

(Avent,’95) jL e  T V A " L e  p r e m i e r  e n v o l "  (Avent,’96) Jeff 
Daniels, Anna Paquin.

2 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21 hOO 21 h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 h00 01h30
SRC H o c k e y  Finale Séries éliminatoires de la Coupe Stanley

|l n h

T é l é jo u r ­
n a l

N o u v e l l e s  s p o r t s  /15 “ P i è g e  m o r t e l
Christopher Reeve, Michael Caine.

I" (Com/dra,’82) :50 F i n  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

RDI E n j e u x  Magazine 
d'affaires publiques.

T é l é j o u r ­
n a l

E n t r é e  d e s  
a r t i s t e s

C u l t u r e
c h o c

M é m o i r e s
P a y s

Z o n e  l i b r e  Magazine 
sur l'actualité.

T é l é j o u r ­
n a l

E n t r é e  d e s  
a r t i s t e s

E n j e u x  Magazine 
d’affaires publiques.

T é l é j o u r ­
n a l

R i v iè r e s C u l t u r e -
c h o c

B u l l e t i n  
d e s  j e u n e s

L a  s e m a in e
Magazine a<

v e r t e
jjricole.

TV5 I6h30 G r a n d  c a b a r e t :45 U n i o n  L i b r e  Modes 
de différents pays.

45 G r o s  
p ia n . .

:10 J o u r n a l  
B e l g e

40 L e  s o i r  
3

T V 5  le  j o u r n a l  / :1 5  L ’a m o u r  
a s s a s s i n

45 R e v u e  
d e  p r e s s e

D . T é l é ­
c i n é m a

F e s t i v a l  d ' é t é  d e  
Q u é b e c  Luce Dufault.

T V 5 j o u r n a l ;  
/ : i  s l n v i t é

[ L e s
p é d i a t r e s

TVA I5h30 " L e  p r e m i e r  
e n v o l "  (Avent,’96)

T é l é t h o n  E n f a n t  Francis Reddy et Patricia 
Paquin animent le 14e téléthon.

T é l é t h o n  E n f a n t  Francis Reddy et Patricia 
Paquin animent le 14e téléthon.

T é l é t h o n  O p é r a t io n  E n f a n t  S o l e i l  2 0 0 0  Francis Reddy et Patricia 
Paquin animent le 14e téléthon.

Téléthon Enfant 14e
téléthon enfant soleil.

3 JUIN 08h00 08h30 09h00 09h30 10h00 10h30 11h00 11 h30 12h00 12h30 13h00 13h30 14h00 14h30 15h00 15h30 16h00 16h30
SRC M a i s o n ­

n e u v e
E n t r é e  d e s  
a r t i s t e s

L e  M id i L a  s e m a in e
Magazine ac

v e r t e
jricole.

S e c o n d
r e g a r d

M o n d e  C l é m e n c e H o m m e . . . l i o n s D i c t é e  P . G . L .  Grande 
finale internationale.

E m i l i e  d e  la  . . .  La mère 
de Teddy est jalouse.

T é l é j o u r ­
n a l

D é c o u v e r t e  Les
secrets les plus intimes.

P o p  R é t r o

RDI 7h30 G r i f f e H i s t o i r e s
o u b l i é e s

L e  M id i B u l le t i n  
d e s  j e u n e s

Z o n e  l i b r e  Magazine 
sur l'actualité.

L a  g u e r r e  f r o i d e E n j e u x  Magazine 
d'affaires publiques.

G r i f f e J o u r n a l  d e  
F r a n c e

L e  j o u r n a l  
R D I

B u l l e t i n  
d e s  j e u n e s

D o u c e
f o l i e

M é m o i r e s  
d ' u n  p a y s

L e  j o u r n a l  
R D I

M a i s o n ­
n e u v e

TV5 :05 K i o s q u e  Faits de 
l'actualité.

T V 5  le  j o u r n a l  /:15 L o u i s  
L a b r o c a n t e

45 I m a g e s  
d e  p u b

R o m a ,
R o m a

J o u r n a l  d e  
F r a n c e

J o u r n a l
S u i s s e

J o u r n a l
B e l g e

M é m o i r e s  d e  p a l a c e s
Le Gellert de Budapest.

F . M i t t e r r a n d . . . P y r a m i d e J o u r n a l
S u i s s e

J o u r n a l  d e  
F r a n c e

V i v e m e n t
d i m a n c h e !

TVA 6h00 T é l é t h o n  14e 
téléthon enfant soleil.

T é l é t h o n  O p é r a t io n  E n f a n t  S o l e i l  2 0 0 0  Francis Reddy et Patricia 
Paquin animent le 14e téléthon.

T é l é t h o n  O p é r a t io n  E n f a n t  S o l e i l  2 0 0 0  Francis Reddy et Patricia 
Paquin animent le 14e téléthon.

T é l é t h o n  E n f a n t  Francis Reddy et Patricia 
Paquin animent le 14e téléthon.

3 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21 hOO 21 h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 hOO 01h30
SRC A n g è l e  [ L 'é t é  d e  la  . . . .  L’histoire de Hilary et Jacqueline 

D u b e a u  |du Pré, deux soeur douées pour la musique.
T é l é jo u r -
n a l

N o u v e l l e s  s p o r t s  / :20 " C h i n a t o w n "
Dunaway, Jack Nicholson.

(Police,7 4 )  Faye |:40 F i n  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

RDI Z o n e  l i b r e  Magazine 
sur l'actualité.

T é l é jo u r ­
n a l

C u l t u r e
c h o c

M a i s o n ­
n e u v e

S e c o n d
r e g a r d

E n j e u x  Magazine 
d’affaires publiques.

T é l é j o u r ­
n a l

H i s t o i r e s
o u b l i é e s

Z o n e  l i b r e  Magazine 
sur l'actualité.

T é l é j o u r ­
n a l

M a i s o n ­
n e u v e

E n t r é e  d e s  
a r t i s t e s

B u l l e t i n  
d e s  j e u n e s

G r i f f e C u l t u r e
c h o c

TV5 I6h30 V i v e  d i m a n c h e ! T V 5  i n f o s  /:15 B o u i l l o n  c u i t . J e u x  2 0 0 1 J o u r n a l
B e l g e

L e  s o i r  
3 / 4 5  I n v i t é

T V 5  le  j o u r n a l  /:15 P l u s  g r a n d  c a b a r e t  Invité(es): Jean- 
Pierre Coffe, Jean-Claude Dreyfus, Sophie Davant.

O e u v r e s
c h a n t i e r

:05 K i o s q u e  Faits de 
l'actualité.

T V 5 j o u r n a l
/ I 5 l n v i t é

P y r a m i d e

TVA I5h00 T é l é t h o n  14e 
téléthon enfant soleil.

T é l é t h o n  E n f a n t  14e
téléthon enfant soleil.

L e  T V A / 2 5  
S p o r t s

40 L o t e r i e s  /  50 I n f o p u b l i c i t é 55 F i n  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

4 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21 h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 hOO 01 h30
SRC H o c k e y  Finale Séries éliminatoires de la Coupe Stanley 

L N H
L e  T é l é j o u r n a l /  L e  
P o i n t  Bulletin national.

N o u v S p o r t  
/  P o l i t i q u e

:0 5  " L e  b i l l e t  d e  20 $" (Com/dra,’93) Brenda 
Fraser, Linda Hunt.

10  F i n  d e  la  p r o g r a m m a t i o n  !

RDI G r a n d s  r e p o r t a g e s L e  T é l é j o u r n a l /  L e  
P o i n t  Bulletin national.

M a i s o n ­
n e u v e

L e  C a n a d a  
a u j o u r d 'h u i

O i s e a u x L e  T é i é j o u r n a l /  L e  
P o i n t  Bulletin national.

G r a n d s  r e p o r t a g e s C a p i t a l
a c t i o n s

O i s e a u x J o u r n a l  d u  
M a n i t o b a

J o u r n a l  d u  | 
P a c i f i q u e

J o u r n a l  d e  
l 'O n t a r i o

J o u r n a l
Atlantique

TV5 I 6 h 3 0  C e  q u i  f a i t  d é b a t
La politique autrement.

2 0 T V 5
i n f o s

jL ' h e b d o B i b l i o -
t h e c a

J o u r n a l
B e l g e

L e  s o i r  3 T V 5  le  j o u r n a l  /:1S L o u i s  
L a b r o c a n t e

.4 5  B o u i l l o n  d e  c u l t u r e |:0 5  L e s  g r a n d s  
e n t r e t i e n s

T V 5 j o u r n a l  
/ 1  S l n v i t é

P y r a m i d e

TVA A l l y  M c B e a l  Ally 
défend jeune travesti.

M ic h e l  J a s m i n L e  T V A U n  s h o w  s o u r n o i s L e  T V A ,  s p o r t s /  s o L o t e r l e  / :5 5  I n f o p u b l i c i t é F i n  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

5 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21 hOO 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 hOO 01h30SRC U n i o n  l i b r e  Invite(es): 
Jim Corcoran.

R é s e a u x  Série 
dramatique.

L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  Bulletin national. |

N o u v e l l e s  s p o r t s  /:15 
| D é c o u  v e r t e

h20 F i n  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

RDI G r a n d s  r e p o r t a g e s L e  T é l é j o u r n a l /  L e  
P o i n t  Bulletin national.

M a i s o n ­
n e u v e

L e  C a n a d a  
a u j o u r d 'h u i

E n t r é e  d e s  
a r t i s t e s

L e  T é l é j o u r n a l /  L e  
P o i n t  Bulletin national.

G r a n d s  R e p .  L’histoire 
de Ken Saro-Wiwa

{ C a p i t a l
a c t i o n s

| E n t r é e  d e s  
a r t i s t e s

J o u r n a l  d u  
M a n i t o b a

J o u r n a l  d u  
P a c i f i q u e

J o u r n a l  d e  
l 'O n t a r i o

J o u r n a l
A t l a n t i q u eTV5 I6h30 T o u t  l e  m o n d e . .  Nous dévoile le pourquoi 

du succès des stars, des nouvelles modes.
T e m p s  p r é s e n t J o u r n a l

B e l g e
L e  s o i r  3 T V 5  le  j o u r n a l  /:15 F .  

M i t t e r r a n d . . .
:15 M é m o i r e s  d e . . .  Le 
Gallert de Budapest.

h  5 L ' h e b d o 05 R e f l e t s  ! > u d T V 5 j o u r n a l  
/ :  i  s l n v i t é

P y r a m i d e

TVA " L 'a g e n t  f a i t  l a  f a r c e  2  1 / 2 :  L ' o d e u r  d e  la  
p e u r "  (Com,’91) Leslie Nielson.

L e  T V A U n  s h o w  s o u r n o i s |L e  T V A ,  s p o r t s / : s o L o t e r l e  /:S5 I n f o p u b l i c i t é F i n  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

6 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21hOO 21 h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 hOO 01h30
SRC I6h30 " M e u r t r e  a u  1600" (Police,’97) Diane 

Lane, Wesley Snipes.
L e  T é l é jo u r n a l /  L e  

| P o in t  Bulletin national. |
j N o u v e l l e s  s p o r t s  / :1 5  V u e s  d ' i c i 10 F i n  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

RDI G r a n d s  R e p .  Ses
proches témoignent.

L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
| P o in t  Bulletin national.

M a i s o n ­
n e u v e

L e  C a n a d a  
a u j o u r d 'h u i

D o u c e
f o l l e

L e  T é l é j o u r n a l /  L e  
P o i n t  Bulletin national. |

G r a n d s  R e p .  Ses
broches témoignent.

C a p i t a l
a c t i o n s

D o u c e
f o l i e

{ J o u r n a l  d u  { 
M a n i t o b a

J o u r n a l  d u  | 
P a c i f i q u e

J o u r n a l  d e  
l ’ O n t a r i o

J o u r n a l
A t l a n t i q u e

TV5 I6h30 E n v o y é  s p é c i a l M é d i t e r ^
I r a n é o

V i s i o n n a i r e s  Carlos 
Ferrand

L e s  id é e s  
l u m i è r e

J o u r n a l
B e l g e

L e  s o i r  3 TV5 l e  j o u r n a l  /15 T o u t  l e  m o n d e  e n  p a r le  Nous dévoile le 
pourquoi du succès des stars, des nouvelles modes.

B o u r l i n ­
g u e u r

05 S i  j ' o s e  é c r i r e
Invité(es): Gao Xingijan.

T V 5 j o u r n a l  
/ 1  s l n v i t é

P y r a m i d e

TVA " L a  m é m o i r e  e n d o r m i e
Michèle Greene.

" (Dra,’96) Joe Penny, j| L e  T V A U n  s h o w  s o u r n o i s
Bien-Cuit de Marc.

L e  T V A ,  s p o r t s / s o L o t e r l e  /:55 I n f o p u b l i c i t é F i n  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

7 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21hOO 21 h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 hOO 01 h30
SRC H o c k e y  Finale Séries éliminatoires de la Coupe Stanley

[l n h

L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  Bulletin national.

N o u v e l l e s  s p o r t s  /:45 " B e l l e  é p o q u e "  (Com/dra,’92) 
Penelope Cruz, Jorge Sanz.

1:10 F i n  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

RDI G r a n d s  R e p .  Trois 
familles autochtones. |

L e  T é l é jo u r n a l /  L e  
P o i n t  Bulletin national. |

M a i s o n ­
n e u v e

L e  C a n a d a  
a u j o u r d 'h u i

C u l t u r e -
c h o c

L e  T é l é j o u r n a l /  L e  
P o i n t  Bulletin national.

G r a n d s  r e p o r t a g e s  Un
bang de rue autochtone

C a p i t a l
a c t i o n s

C u l t u r e -
c h o c

{ J o u r n a l  d u  
M a n i t o b a

J o u r n a l  d u  [ 
P a c i f i q u e

J o u r n a l  d e  
l 'O n t a r i o

J o u r n a l
A t l a n t i q u e

TV5 16h30 U n .  
L i b r e

E c r a n s  d u  
m o n d e

:05 B l v d .  d u  p a l a i s A r t s  e t  
a u t r e s

J o u r n a l
B e l g e

L e  s o i r  3 T V 5  le  j o u r n a l  A15 E n v o y é  s p é c i a l  | 4 5  É c h o V i s i o n n a i r e s  Carlos 
Ferrand.

.05 P a s s e - m o i  l e s  
j u m e l l e s

T V 5 j o u r n a l
/ I 5 l n v i t é

P y r a m i d e

TVA D i v a  Caroline est 
amoureuse.

N i k i t a  Es-ce un 
[terroriste?

L e  T V A C r i m e s  e t  h o m m e s  Le
corps policier.

L e  T V A ,  s p o r t s / : s o L o t e r l e  /:55 I n f o p u b l i c i t é F i n  d e  la  p r o g r a m m a t i o n

Nous acceptons les dons 
pour faire une vente aux

2e EDITION DU MARCHE AUX PUCES DE L'APÉF
MIL

Association w g -
2 JUIN OC to n  A 14 N A  l'ÉCOlC ÉMIUCTKCMBUY no, m m iH  ntcom

d’articles 
-  aux enchères.

Nous sommes à la recherche de bénévoles!
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NOS PLUS sincères sym­
pathies vont à Julien Revel qui 
s’est blessé en jouant au soccer. 
Julien qui avait été sélectionné 
pour participer aux Jeux fran­
cophones de l’Ouest de Victo­
ria, a dû rester à la maison!

AH! LA vie de plein air. 
Les jeunes Québécois faisant 
partie de l’échange avec l’école 
Emilie-Tremblay ont goûté aux 
joies du plein air yukonnais en 
campant aux sources therma­
les de Takhini. La température 
frisquette ne les a pas effrayés!

BONNE FÊTE en avance 
ou en retard aux beaux bébés 
du mois de mai : Yvette 
Sormany, Jeanne Beaudoin, 
Eve Camolli, Roxanne 
Thibaudeau, Yann Herry et 
tous ceux et celles que nous 
oublions!

PAS UN pépin pendant 
36 000 km de route! Qui dit 
mieux? Christian Klein est ren­
tré au pays après un voyage de 
plus de huit mois. Il a vu de 
beaux coins de pays, de la neige 
dans le désert, a campé près des 
églises et a rechargé ses batte­
ries. Christian nous a promis de 
nous en parler plus longuement 
dans la chronique «Moi mes 
souliers».

BONNE CHANCE à 
Odette Poirier qui poursuit ses 
rêves de belle façon. Elle anime 
sa première émission Rencon­
tres, samedi 26 mai. Rencon­
tres est diffusée sur les ondes 
de CBC North et de CBUF FM 
à 17 h 5.

ÉLIZABETH SAVOIE est

DENIS GODIN a mis son 
costume d’époque lors lors des 
fêtes du patrimoine canadien 
qui avaient lieu au musée des 
Transports.

EN ROUTE pour Genève 
sans passeport... Nicole Dion 
a apprécié l’aide providentielle 
de Madeleine Lanctôt, rencon­
trée par hasard. Madeleine a 
gardé les bagages de Nicole 
pendant que celle-ci entrepre­
nait une course folle en taxi 
dans les rues engorgées de Van­
couver, entre deux vols, pour 
récupérer le précieux docu­
ment au bureau des passeports.

La sécurité fermait les bar­
rières lorsque la voyageuse est 
arrivée en brandissant le pré­
cieux livret!

de retour en ville ! Elle revient 
de ses voyagements en grande 
forme et au grand plaisir de ses 
nombreux amis !

«LA GARDE partagée, 
c’est souvent un moindre 
mal.», c’est ce que l’ami Gas- 
pard-le-chien a confié au jour­
nal l’Aurore boréale. Le bel 
animal reçoit l’affection de 
deux mamans attitrées.

A N G E L U N E  
DESLAURIERS vient passer 
Tété dans son Yukon natal 
avant d’entreprendre sa maî­
trise en géographie. Elle tra­
vaillera pour le ministère des 
Richesses renouvelables.

STEVE CARON n’a pas 
passé sa dernière soirée au 
Yukon à visiter des attractions 
touristiques. Il a préféré aider 
à finaliser la correction des 
épreuves de l’Aurore boréale.

Merci Steve!

Nom : _________________________________________
Adresse : ___________ _____________________________ _________________________________

Faire parvenir votre chèque au montant de 20 $ pour un abonnement d ’un an à :
L’Aurore boréale

302, rue Strickland, Whitehorse (Yukon) Y1A2K1 
courriel : auroreb@yknet.yk.ca

Vendredi 25 mai
• Danse familiale à l’école 
Émilie-Tremblay de 19 h à 21 
h 30. Les coûts sont de 3 $ par 
personne et 10 $ par famille. Il 
s’agit d’une collecte de fonds 
des étudiants de 4e et 5e années 
de l’école.

Sam edi 26 mai
• Emission Rencontres animée 
par Odette Poirier. L’émission 
est diffusée sur les ondes de 
CBC North et de CBUF FM à 
compter de 17 h 5

Dim anche 27 mai
• Messe en français à la cathé­
drale Sacré-Coeur à 10 h 10. 
La cathédrale est située au coin 
de la rue Steele et de la 4e Ave­
nue.

Lundi 28 mai
• Rencontre du conseil d’admi­
nistration des EssentiElles à la 
salle de formation du Centre de 
la francophonie. Renseigne­
ments, Stéphanie ou Sandra au 
668-2636.

Mardi 29 mai
• Réunion du conseil d’admi­
nistration de l’Association 
franco-yukonnaise à 19 h à la 
salle communautaire du Cen­
tre de la francophonie.
• Présentation de la pièce de 
théâtre Quasimodo, par les étu­
diants de l’école Emilie- 
Tremblay. La présentation se 
fait au gymnase de l’école et 
débute à 19 h. Des billets se­

ront en vente à l’entrée. Les 
coûts sont de 7 $ par adulte et 
de 4 $ par jeune.

Jeud i 31 mai
• Début du festival de contes 
Northern Story Telling Festi­
val. Le site du festival est situé 
au parc Rotary et aura lieu jus­
qu’au 2 juin.

Vendredi 1er juin
• Collecte de fonds de la ban­
que de Montréal. Les employés 
vendront des hot dogs et des 
boissons gazeuses de 11 h à 
14 h au coin de la 2e Avenue et 
de la rue Main.
• Café des bénévoles au Cen­
tre de la francophonie dès 
17 h.
• Spectacle du conteur Marc 
Laberge à l’école Emilie- 
Tremblay à 9 h.

Sam edi 2 juin
• Emission Rencontres animée 
par N icolas Desaulniers- 
Andreiu

D im anche 3 juin
• Messe en français à 10 h 10.

Jeud i 7 juin
• Rencontre de la table de con­
certation.

Vendredi 8 juin
• Café-rencontre avec la com­
missaire aux langues officielles 
Dyane Adam dès 17 h au Cen­
tre de la francophonie.

Petites annonces
COLLECTE
DE FONDS
• La collecte de fonds de 

la Banque de Montréal pour 
l’hôpital pour enfants du Yukon 
et de la Colombie-Britannique 
aura lieu le vendredi 1er juin. 
Les employés vendront des hot 
dogs et des boissons gazeuses 
de 11 h à 14 h à l’entrée de la 
banque qui est située au coin 
de la Deuxième Avenue et de 
la rue Main.

BÉNÉVOLAT
• Plusieurs organismes 

sont à la recherche de bénévo­
les. C’est le cas pour les orga­
nisateurs du festival du conte 
Northern Story Telling Festival 
(Ann au 633-7550) ainsi que 
pour ceux du marché aux pu­
ces de l’APEF

Nadine au 667-8150.

CORRESPONDANCE
• J ’aimerais correspondre 

avec une jeune Franco- 
Yukonnaise ou Québécoise 
âgée entre 25 et 45 ans, avec 
goûts dans les domaines sui­
vants: artistique, linguistique, 
religieux et autres. Renseigne­
ments Claude D. au 10 416 
102e Avenue, Fort St-John (Co­
lombie-Britannique).
Claude au (250) 785-9160.

À LOUER
• Deux chambres à cou­

cher avec cuisine, chambre de 
bain et salon. Les chambres 
sont disponibles à partir du 15 
juin. Prix: 700 $ / mois incluant 
le chauffage et l’électricité. 
Renseignements, 667-4829.

• Cham bre à louer à 
compter du 1er juillet.

Guy au 633-6681.

mailto:auroreb@yknet.yk.ca

